
Nouvelles du jour
Le demiei» mot de VEnt ente à l'Allema-

gne sera dit cette semaine.
Les éléments suspects de la république

rhénane»
A l'aris , le conseil de.s Quatre est occupé

à examiner attentivement les contre-propo-
sitions allemandes au traité ds paix élaboré
par les Alliés. On prête à M. Wilson el à
U. Lloyd George de rechercher le moyen de
donner satisfaction sur quelques points au
gouvernement de Berlin , afin qu'il puisse
signer le traité. CeUe polili que est adroite ,
car elle ferait éviter la dangereuse inconnue
d'une démission du cabinet à la faveur de
laquelle les spartaciens essayeraient de sai-
sir !c pouvoir.

L'Entente espère remettre sa réponse à la
lia de cette semaine.

* *
D'après les renseigneatents qu 'apportent

lrs journaux allemands de Ja région du
Rhin , et non pas seulement ceux qui étaient
hostiles à l 'idée d'une république rhénane,
mais mème ceux qui , -comme la Gazette po-
pulaire de Cologne, y sont favorables , il pa-
raîtrait que la proclamation du nouvel Etat
nui vient d'avoir lieu dans quelques villes
rhénanes ne serait pas le fait  des comités
réguliers qui s'occupaient du projet , ct que
l'on se trouverait en présence d'une entre-
prise de quelques têtes chaudes et gens «mis
des aventures. La Gazelle populaire de Co-
logné déplore, cette course au clocher et n 'est
pas éloignée de dire que les auteurs trop
l-R-ssés de ce coup d'Etat ont plutôt gâté
que servi là cause des Rhénans.

Ln lout cas, on est élonné de voir que la
proclamation de la républi que rhénane n'a
pas élé effectuée à Cologne, qui était le foyer
du mouvement autonomiste, ni à .Coblence ,
P! que le gouvernement provisoire siège à
Wiesbaden. Coblence esl occupé par les
Américains ct Cologne par les Anglais; les
villes où Ja république rhénane a été pro-
clamée, comme Wiesbaden , Mayenee, Aix-
la-tChapellc , sont au pouvoir des -Français,
ou des Belges. Le chef du gouvernement
provisoire , le Dr Dorten , n 'est pas un Rhé-
nan ; cesl un Berlinois qui était procureur
impérial sous l'ancien régime. Oa ne cite
pas de notabilités rhénanes parmi les au-
teurs du coup d'Etat.

Il .faut donc se tenir encore sur l'expectative
à l'égard dc ce mouvement, car il se pour-
rait que trop dc précipiLation eûl compro-
mis une juste cause.

¦ •*  »

L'n certain nombre dc dépulés ù la Cham-
bre française, 'les partisans de l'arrondisse-
ment électoral , accumulent, depuis quelque
temps, les projets et les amendements, afin
de .faire tvnyoyi'r J'ensemblc de Ja Joi de
réforme électorale devant dé nouvelles com-
missions! C'est à ce dessein qu'Us ont mis
en avanl Ja queslion du suffrage de.s fem-
mes, car, si' l'électoral féminin est admis, la
fournée d'électrices qui eu résulterait obli-
gerait à la refonte des listes électorales , et le
temps manquerait probablement pour ap-
pli quer ' la représentation proportionnelle et
le scrutin de liste. Il faudrait donc faire les
élections d'après l'ancien mode, ce qui est le
lève des partisans de l'arrondissement uni-
que. -" ¦ ' : ' ¦'

m »
On nous annonce périodiquement la chute

imminente du gouvernement bolchéviste
l'ongrois , comme celle de son illustre mo-
dèle, le soviet de Moscou . Mais ces prédic-
tions optimistes restent décevantes. 'Lénine
U Bêla. Kun sont encore solidement assis.
On sait qu'il ne faut qu'une poignée dc vio-
lents pour terroriser uno foule de brnves
sens. Avec cela, la misère est telle qu'il se
rencontre en grand nombre des hommes qui,
pain- avoir de quoi manger , eux et leur fa-
mille , s'enrôlent au service des soviets , quoi-
qu 'ils n'aient qu'horreur et mépris pour celte
lie sociale que les calamités publiques ont
portée au pouvoir.

En Hongrie , le régime que les séides dc
Bêla Kun font peser sur le payi dépasse cn
extravagances et en fureur sanguinaire les
exploits des bolchévistes russes. Les choses
en soin au poinl que le « gouvernement » dc

Budapesl essaie d« se débarrasser dc sa
garde prétorienne, ramassis da Jjandils qui
ont pris le nom d'Enfants de Lénine et qui
renient des poinls , pour la bestialité, aux
buveurs de sang de la Terreur. Leur caserne,
à Budapest, hérissée de mitrailleuses, est le
théâtre d'exécutions conti nuelles, qui sont
une sinistre parodie dc justice.

Mais c'est surlout dans lu Hongrie alle-
mande que sévissent les émules des Carrier
de Nantes et des J A : Rion d'Amiens. On si-
gnale en particulier un ancien acteur, qui
dissimule sous le nom de guerre de Balla-
beno un patronyme juif , el qui semble
éprouver, à verser le sang, une satanique
volupté.' Lès tribunaux révolutionnaires sonl
trop lents au gré de cetle bêle féroce, qui ne
petit se lasser de voir tomber des tètes de
lx>ui"geois.

.L'a congénère dc Rallàbene, le président du
conseil ouvrier de Wieselburg, rivalise avec
l'autre de cruauté. A Budapest, le chef de la
section criminelle du département de la
Juslice (sic), un certain Rahinovitch , faisait
avaut la révolution la traite des blanches. Le
chef dc la police est un ancien « pension-
naire » de l'Etat, condamné pour extorsion
et escroquerie. Le ministre de l'Intérieur
Landlcr a jadis vécu d'un métier infime.

jVoilà les régénérateurs de la société hon-
groise. Et il y a chez nous des hommes qui
voudraient nous "doter d'un pareil régime et
qui , sous prétexte de redresser les injustices
sociales, préparent le règne de la bestialité I

MGR BIELER
évêque de Sion

Sion , 2 juin.
I.a vacance du siège épi-scopal a heureuse-

ment pris ifin.
Le gouvernement et le Chapilre avaient été

informés , dans la journée de lundi , du grand
événement, de sorte que , peu à peu , la popula-
tion a appris qu 'il s'agissait bion d' une heureuse
réa 'ité , quoi que la voix des cloches ne lui eût
pas annoncé , comme elle ' s'y attendait , celte
grtimk ajkgrcsse. Ce sera sans doute pour de-
main. '..•-' . - - - •

Le choix du nouvel évêaue -étant attendu avec
d' autant plus de respectueuse impatience que,
rompront avec une coutume séculaire, i'i deve-
nait l'œuvre exclusive du Sainl-Siège. Bien
qu 'on puisse éprouver certains regrets à voir
disparaître d'anciennes prérogatives , nos popu-
lations sonl t rop catholiques pour ne pas saisir
combien iii y a plus dc dignité re 'igieuse dans le
nouveau mode de faire.

La personnalité de l'élu, il n'y a pas ù en
douter , fortif iera cette impression. Pour tenir
comp te d un élément qui ne peut être publié
chez nous , disons .d'abord que Mgr Bieler , ori-
ginaire du Haut-Valais, jouit  dans la parlie
française île très vives sympathies, et ce m'est
pas un mystère que des membres éminents du
cùergé dans le centre , et le Bas-Va 'als appe-
laient île leurs vœux lu décision que Home vient
de prendre.  Nous pouvons espérer, sans crainte
dc nous tromper , (jùp Té'.évabion à l'ép iscopat
du chancelier du précédent évêque sera un gage
de pacification pour le pays. Homme prudent ,
religieux , plein de tact , . ayant souffert , sans
doute, de certaines divisions qu 'on peut espérer
passées,, prêtre modeste et zélé, ayant eu l'oc-
casion , dans soil poste antérieur , dc se fami-
liariser avec loules ks difficultés de l'adminis-
tration diocésaine, iii connaîtra peut-êt re  mieux
ses ouail'es nue ses ' ouailles ne le connaissent
J-.n effet . M. Bieler. dans ses fonctions dc chan-
celier , ne recherchait „pas l'éclat. II .deman-
dait û demeurer 'ignoré! Cependant tous ceux
qui avaienl l'occasion de l'approcher ne tar-
daient pas à apprécier scs qualités , et ils ap-
pinudiropl à la dignité , qui vient de les consa-
crer. •

.l.e nouve ' évêque est dans toute la force de
l'âge. Une lâche immense s'ouvre :ï son activité.
I.e Valais,  lui aussi, est remué par los -mouve-
ments qui agitent le monde. En Vidais aussi,
l'incr-édu 'ilé lourhit toutes ses . armas conlre la
foi. Mgr Bic»'er aura l'énergie nécessaire pour
cnflàfflliier i'e zèle de son clergé et cc 'ui de sis
fidèles. Nel doute qu 'il saura «c faiirc apprécier
il .sis (ruvres et que nous ne tarderons pas il
voir 'a respectueuse sympathie qui accueille
téIci-v:on de ce prêtre , peu connu eneore de

l'ensemble dc {a population, mais dont chacun
sent instinctivement la droiture, '« dévouemeni
et rinstruclion , se changer cn un inébranlable
attachement et eu pieuse admiration.

La Suisse
IT i.i

Société des nations
"i

On nous écrit de Berne ' :
Au nom du Département pctiiique, DL Paul

Logoz , secrétaire de la commission d'experts
pour 'a Société des nations , a donné, à quelques
représentants de la presse, des renseignements
iutérossants sur l 'é lut  de da question.

.11 a constaté que le Conseil fédéral n 'a au'Je-
jaent eu la prétention d '̂ vouloir octroyer au
monde une charte idérJeîen chargeant les ex-
perts d'étudier il fond te Jrob'éme. On" visait i
un but pratique, qui était de mettre ix la disposi-
tion des délégués éventuels de la Suisse à la
conférence internationale dcâ propositions mû-
rement réfléchies. Quoique Vs neutres n 'aient
pas été convoqués, le travail accompli n'a pas
élé inutile.

M. Wifeoo, en exigeant que le pacle de 'a
Société des nations lû t  incorporé au traité du
paix , voulait influencer ce dernier dans âe sens
<ic ses idées. D'aulre part, il savait que la cons-
t i tu t ion  d'une Société des nations n'aurait
chance d'être acceptée au Sénat américain que
si le projet était accouplé- au traité-de paix.
Celte fusion décidée, les neutres n 'avaient -plus
à -élre consultés , puisqu 'ils r.e sont pas partie
au traité de paix.

Le travail de la commission n'a néanmoins
pas clé inutile , parce qu'il a permis aux dciié-
gués suisses, invités subitement ù se présenter
à Paris , de. formuler des propositions précises.
L'cxeiiknte préparation où ils se sont trouvés
leur a valu Une est'wfc prupcû\£re et visible c',
une position "'morale très avantageuse. Noas
avons obtenu comme résultat que la neutralité
suisse ne serait pas iu compatible avec 'e Pacte
(le ia Société des nations, succès capital.

Lors de la dernière session de ia commission ,
à Berne >i'30 mai-2 juin), M. le professeur Max
Iliiber a fourni loat d'aliord des renseignements
étendus sur la portée des artic'es du Pacte de
Paris . iA la suite dc ces exp lications, ila com-
mission, sans taire ies imperfections manifestes
du Pacte , a reconnu qu 'il a deux grands mé-
rites . '
' Le premier est d' exclure toute guerre par
attaque brusquée. Tous 'es différends doivent
être soumis à une longue procédure juridique
devant ila Cour dc juslice ou celle d' arbitrage
ou a uue procédure pcèi'.ique devant les organes
f ie la Ligue. Quand on critique 'a composition
du 'Conseil de la Société des nations , parce qu 'il
cie compte que ueuf membres, il ne faut pas ou-
blier que tout confiit peut être déféré ù 'As-
semblée générale, donc porté - devant tous les
Etalai. L'effet de ceUe disposition est de per-
mettre à l'opinion universefe de s'exprimer, et
«eta très largement,  parce que ks délais prévus
sont de neuf mois pour toute la procédure.
. Deuxième avantage : aucun traité internatio-
na '- ne sera valable à l'avenir s'il n'est pas en-
.registre auprès du secrélariat général de ta Li-
gue et publié. Cesl un acheminement à la sup-
pression de Ja diplomatie secrèle.

La commission suisse s'est occupée, eri se-
cond lieu . ,Çu problème de la neutralité suisse ,
cn rapport avec la Ligue dos nations. Le succès
diplomatique obtenu par le Conseil fédéral est
d'autant pius marquant qu'il fallait s'attendre
il de grandes difficultés en <•« qui concerne l'ad-
mission de la neutralité suisse par ks cinq puis-
sances. 1-e voeu de* Elàls-L'ras étail que la
Ligue eût à fonctionner ie plus herméli quemenl
possible, de façon qu 'ils ne fussent pas entraî-
nés dans une intervention année. Les Etals-
¦Unis av.T'.eiit ainsi un intérêt à rotr supprimer
la neutralité -suisse. L'Angleterre désireuse, elk
aussi , d'éviter une intervention sur Je continent ,
avait le même souci . Quant à'l'Italie , M. Or-
lando avait  déclaré il "M. Itappard qu 'il consi-
dérait  k mu'-iiïlien de .la neutralité suisse comme
inadmissible. 1_* délégué français , M. Bourgeois ,
avail . envisagé dès le principe la neutralité
comme incompatible aVoc la Ligue des nations,
qui impose A ses membres des devoirs égaux.
La Belgique , on lésait , a abandonné sa neutra-
lité. -Ton ', cela fait apparaître l ' importance du
succès diplomatique obtenu par ie Conseil fédé-
ral. V

Quelle -sera , cn pratique , la si tuat ion faite à
notre neutralité ? l'our 'es guerres c légitimes »
— puiscpi 'il y aura encore des guerres sous le
Pacte ! — la commission estime que ia neutra-
lité devra subsister intégrakmont ; 'es biiligé-
rao»."s eux-mêmes ont intérêt qu 'il en soit ainsi.
Quant à Unc gu-rre de sanction dc la Ligue
contre un Ela! rebelle , il ifaut distinguer entre
la neutralité militaire et la neutralité économi-
que. La neutralité militaire subsistera ; quant il
la neut ra l i t é  économique , la queslion est plus
délicate. Bien n'est décidé à ce Sujet ; i' faudra

chercher une solution qui tienne compte à «a
fois de nos légitimes intérêts nationaux et de la
solidarité internationale ,- é'ément nouveau in-
troduit du fait de ia Ligue.

Pluiieurs membres de la commission sc sont
prononcés pour la participation au blocus con-
tre un Elat rebele , dans le cas d'une guerre
criminelle. Le maintien de la neutralité écono-
mique ne changerait rkn à la situation de fait ,
car ie blocus atteindrait aussi 'es Etals noo
afCiiaH à la Ligue ; mais nous perdrions l'appai
de ia ligne des nations.

La commission n'a pas volé sur la question
ik ''entrée de la Snisse dans la Ligue des na-
tions ; la majorité y esl toutefois favorable. La
décision des experts interviendra plus tard. On
«Iteiid encore nn rapport sur tes questions mi-
litaires.

Les Etals qui figurent à l'annexe du Pacte ik
Ja Ligue des nations comme i invités à accéder
eu Pacte > sont 'es treize suivants : République
Argenlice, Chili , Colombie , Danemark , Pays-
Bas, Norvège, Paraguay, Perse, Salvador, Espa-
gne. Suède. Suisse. Venezuela.

Au Conseil national
Iierne, 3 juin.

Le débi.1 sur l'initiative populaire concernant
la suppression des maisons de jeu . y compris
ks jeux exp loités dans nos -Kursaa's, a élé con-
tinué et clos mardi matin. Le siège des dépulés
élait fait d'avancj et les discours n'onl marqué
que ks positions des deux camps.

'L'initiative n'a ' trouvé que deux défenseurs ,
aprè-5 k rapport favorable présenté lundi par
M. Bonhôte,' et ces deux députés , MM. Dardel el
lîraher, i'un libéral et l'autre socialisle, forment ,
avec k.rapporteur, un trio neuchiitelois qui ré-
pond ain-fait que l'initiative.est- partie de Neu-
châtel et a -surtout trouvé l'appui de la Suisse
romande. M. Dardel est président du comité
d'initiative. Il a carrément attaqué ks jeux de
hasard et plaidé ,pour leur suppression absolue.
La réglementation 'ilaltlia par le Cpnseil fédé-
ral lui paraît  être une monstruosité ; il faut
cesser, l'équivoque et supprimer « la roulette du
pauvre > comme les grands tripots ; sans cela ,
ia disposition constitutionnelk interdisant les
maison» dc jeu n'est qu'une simple façade ver-
tuiste. Le député socialiste M. Graber a profité
encore de l'occasion pour prêcher la doctrine
sociaUste. Pour lui , les faux  sont un effet du
régime capitaliste ! .

. .Les adversaires de 1 initiative se sont recru-
tés naturellement dans les rangs des députés qui
comptent , dans leur fief ékctoral , un centre
«'.'étrangers où les jeux payent unc par-
tie des frais qui incombent pour t 'entretien des
orchestres , des théâtres, des jardins publics, etc.
MM. Michel ,. d'Jnlcrlaken , ct Bettex , dc Mon-
treux,- ont soutenu sans ambages le point de vue
utilitaire. Donnez-nous quelques -millions, s'est
écrié M. Michel, et nous renoncerons au jeu de
boule ! Et M. Bettex s'est apitoyé sur le maigre
ren'dcmcnt des jeux à -Monlreux, où ils ne suf-
fisent pas à payer un petit orchestre. iM. Ja_ger ,
le maire de Baden-ks-Bains, a présenté un de
ces discours lestes et airtiverluistes ilont il a 1«
secret ; M. Graber Jui a riposté que c'était là
un triste spectacle de la part d'un homme aux
cheveux ldancs.

MM. Walther, de Lucerne, et Seiler, de Bâte-
Campagne , ainsi que M. k conseiller fédéra]
Muller ont exprimé l 'avis que ks jeux dc ha-
sard dans les Kursaa 's, dans ks limites tracées
par les règlements, ne sont nullement des sour-
ces d'abus graves. L'incurie des autorités gene-
voises envers le Kursaal de Genève a été 's
cause du mouvement populaire. MM. Walthci
et Seiler se prononcent en faveur du contre-
projet qui , en maintenant l'interdiction des mai-
sons dé jeu proprement dites, autorise las jeux
de hasard d 'agrément et avec un but d'uti'ité
publique, comme c'est le cas partout depuis que
l'affermage est alioli et que les aulorités elles-
mêmes dirigeât ks exploitations.

Par 70 voix contre 49, la Chambre a préféré,
en votation éventuelle , k contre-projet au rejet
pur «t ..impie de l'initiative , ct , par 90 voix
contre -18, ollti .a maintenu le contre-projet et
écarté l'initiative.

iLa situation est ainsi claire pour la volation
populaire. Ceux qui veulent admettre ks jeux
réglementés voteront pour k contrc-ipîojet ', les
aulrei pour l'initiative. 31 csl très possibte que
ic peup le pense autrement que la majorité dc 'a
Chambre.

Mercredi , on discutera d'une autre initiative
populaire en souffrance depuis quelques an-
liées : l'initiative socialiste demandant 'a sup-
pression de la justice militaire. On délibérera
aussi sur la molion concernant ks pensions
pour '**' conseillers fédéraux qui ont pris leui
relrnitp-

LA QUESTION DU VORARLBERG
Le Conseil fédéral propose au Consei! national

d' ajourner d'une semaine les interpellations de
MM. Gelpke el Schwendener .sur k rattache-
«lent du Vorarlberg à !fl Suisse, lo queslion exj
gémit un nouvel examen, à lo .suite do Je
récente décision de la conférence de l'aris .

AU CONSEIL DES ÉTATS
¦Le Conseil des Etals a discuté hier, à prope»

des onzième et douzième rapports de neutralité,
la question.du ravitaiL'emçnt du pays.

M. llafcer '(Schwytz) a demandé s'il ne serait
pis indiqué d'adoucir k .régime -de la nouvelle
ejuinzaine sans viande pour l'agriculture, pen-
dant les grands travaux de la saison.

Le nouveau directeur de l'Office de l'alimen-
tation, M. Ka-ppeli , o répondu qu 'on étudiai!
encore la question, 'en raison des circonstance*
atmosphériques qui font craindre la persistance
de la .siVJicressc. Dans le cas où k fourrage
viendrait à manquer, il faudrait abattre du
bétail . • •

M Lcgter (Glaris) o demandé la -suppression
dc la carte du beurre.
' M. Bieber (Schwytz) a fait observer qu'on

pout s'attendre ix un nouveau ralentissement de
la production , laitière, en Taison des conditions
défavurabks-dc la température. . .

M. Kaippeli a déclaré que lo carte du beurre
c-vt encore néoes-saire, sinon celte denrée ne
pourrait être obtenue que p2_r ceux qui ont de
l'argent. Quanl au 'prix du lait, on . doit convenir
qu 'il n'est pas en rapport avec le prix de la
viande. Les achats de tourteaux il l'étranger se
heurtent encore A de grandes difficultés.
' Dans la i^ite de la discussion, il « été déclaré

que, û partir du. Ier janvter, les marchandises
monopolisées .seraient livrées nou plus aux can-
tons, mai, au commtrce Mbre.

Les droits de Dieu
dans l'Etat

Les-cardinaux, drchàwifucs el evêques fran-
çais : publient une lettre collective aux catho-
lique» de. leur pays. - Voici 'tes ipossagcS les plus
saillants de ce document important :-•

« Dans une de ses inimortcHes Encycliques
qui sont comme la charte -de l 'Eglise et des
sociétés modernes, Léon XIII disak : « Bevenir
aux principes--chrétiens , et y conformer en loul
la vie, ks mœurs et'ks institutions des peuples,
est une nécessité de jour en jour plus évidente.
De kur oubli, ii est résulté de si grands maux
que nul homme raisonnable ne ptut considérer
k iprésent sans douleur, n; envisager sans crainle
l'avenir. > Ce sont ces princi pes que -vos évêques.
au -seuil de -l'ordre - nouveau que va inaugurer
Ut paix , viennent vous .rappeler comme devant
servir de règle dans l'œuvre de régénération à
accomplir.

e Le premier de tous est la reconnaissance
des droits de Dieu. Dieu est Se maître souve-
rain du monde, parce qu 'il en est k créateur.
LeS ipeuplcs ne sont pas plus indépendants de
lui que tes individus. lis tiennent de lui lear
existence, ils vivent de ses bienfaits. lis lui doi-
vent donc l'hommage de -leur obéissance et de
kur cult-c. lls ne peuvent fié déclarer neutres à
son égard, sans manquer au plus important de
teurs devoirs. '

« Tous les peuples vïaïaicnt cvilises font
profession de croire en Dieu, reconnaissent.ses
droits et .lui rendent un culte. Pourquoi la France
serait-elle Se seul paya où Dku ne soit pas offi-
cteltenienl honoré , où la religion n 'ait aucune
place dans les institutions publiques et dons la
vie nationale ?

t Dieu a conlié à '.'Ela! le gouvernement de
l'ordre temporel , à l'Eglise celui de 5'ordre spiri-
tuel. La condition normale de leurs rapports
est ia conecrite ot l'aide mutuelle. La sociélé
orviJe a donc ie devoir d'entretenir avec ''Eglise
des relations de justice el de bienveillance ct
de sauvegarder toutes scs liberté» . liberté de
sa hiérarchie, de son ministère, de aon ensei-
gnement , ik son culle ; liberté de la vie reli-
gieuse, sans nulllc diminution de kurs droils
civiques pour ceux qui en fant profession :
liberté de posséder les.'biens temporels qui lui
6onl îndi-jpensabks «peur vivre et pour agir.

c L'Etat , même- incroyint , est tenu de ee
conduire selon ces principes, car il n'a ie pou-
voir que pour le Ibkn de ses sujets ; il doit donc
protéger kurs intérêts religieux qui sont ks plus
précieux de leurs biens.

« Le régime de la - .séparation de l'Ktat d'avec
l'Eglise est de soi contraire à l'ordre voulu de
Dieu. Si cependant certaines circonstances sem-
blent .l'imposer, la séparation doit so faire selon
les règles de 'la juslice,"et ('Etat reste toujours
tenu -ik respecter les -droit* et ks libertés de
l'Eglise. .

ILa (lettre rie l'épiscopat-français traite ensuite
dc k famille el du mariage et signale la plaie de
lo diminution- dc 3a nalaJilé , puis elk s'occupe
de l'éducalion :

t L'Etal , s'il a le droil incontestabk d'avoir
des écoles et d'enseigner les isciencos profanes ,
ne doit tpas dans -l'éducation supplanter les pa-
rents et se -substituer à eux , mais seuktncnl ks
aidor et ies suppléer. Dans un paye en immense
majorité artholique, comme l est la ' France,
ainsi que k prouve at-ec évidence Je grand
nombre de U milles qui présentent kurs enfants
au .baptême et à la première communion , c! qui



demandent'i '4'Eg'.ise .le consécration ¦ de lous
les grands actes de ia vie, l'Etat a le devoir de
mettre à Ja disposition des familles des écoles
catlioliques. S'il estime que les circonstances oc
lui 'permettent pas de donner oux écoles pu-
bliques un caractère nettement confessionnel, au
moins doil-il J faire enseigner tes devoirs envers
Dien, et laisser aux parents la pleine liberté
d'avoir des écoles chrétknnes. >

•Les évêques Irançais exposent ks ¦ rapports
entre tes gouvernants ct ks gouvernés, ipuis ils
font appel à -l'union devs classes ct démontrent
que 3e -relèvement des nweurs s'impose :

« Les pouvoirs publics oot k 'devoir de sur-
veiller les transactions. Des théâtres, tes < spec-
lacks, de réprimer J'akoolisme, la licence de
la presse, les publications obscène». Mais leur
action, purement extérkure , ' ne saurait suffire.
Pour donner à l'homme la force de maîtriser
sot passions, de pratiquer tous ses devoir», d'ac-
cepter ks gênes et Jes sacrifices que demande
la vertu , il est nécessaire de le rcplacer*en face
ilu vrai «eus de la •vie que seule 3a foi noijs
donne, et dp. te ramener ù la pensée de Dku
don! rautori'.é seule, s'impose ix Ca cousçknce.

« Si la France veut je rekyer. si elle veut
être tranquille, forte, iprosporc, honorée, i! faul
qu'elle revienue aux principes chrétiens, qu 'elle
y conforme ses lois e! ses institutions, >

La paix avec l'Autriche
v . Piu-is, 3 juin, '

M. Henner .. quitté Saint-Germain mardi , à
bt7 heuces 30, en auto, se rendant à l'aris. où
•i a 'pris, dan» la soirée, l'Orient-Express pour
Innsbruck.

Vienne, 3 juin.
La prochaine séance de l'Assemblée nationale

•est convoquée pour samedi, 7 juin, à 10 heure)
du malin. Ordre du jour c llepport sur le» con-
ditions de paix.
;. Vienne, 3 juin.

(B. C. V.) — Les journaux constatent unani-
mement qae ie traité de paix, pour autan: qu 'il
eat i-i min , dépasse de loin les pires craintes.

Vienne, 3 juin.
(B. C. V.) — Les conditions de paix pour

l'Autriche- allemande, ipubliées aujourd'hui , oot
produit aue impression si déprimante que la
chambre de la bourse a décidé de fermer la
bourse aujourd'hui et demuin.
; Prague, 3 juin.

La presse tchèque exprime sa satisfaction du
irait* de paix pour lltatriche allemande.

Bruit de la prise âe Pétrograd
Londres, 3 juin.

(Havas.) — Lcs journaux apprennent de
Copenhague qu 'une dépêche de Vardo? annonce
que Pétrograd a été pris par les Estoniens et les
Irlandais. Aucune con&rrnatioa n'est paeveaue
d'antre source.

Les Grecs en Asie Mineure
. De l'Agence d'Athènes :
l'n communiqué officiel du quartier-général

grec annonce que, outre Alvali, l'armée helléni-
que a occupé, jeudi, les villes de Thiera , au nord
d'Aidiu , et de Kassaba, au nord de Smvrne.

Sectarisme et bolchévisme
Lo conseil communal de la ville de Bologne,

en majorité socialiste, a débaptisé 'la ruo Saint-
Vital et décidé de l'appeler désormais la rue
Spartacus. La minorité du conseil a donné là-
su» sa démission.

Nouvelles divêrcti
' La Chine annonoe qu 'elk ne signera pas le
traité de paix si on ne Jui (rétrocède pas immé-
diatement le Chantoung, occupé par ks Japo-
nais.

— Le conseil municipal de Rome a élu, a
m»e grande majorité, k professeur Aijipoliiy
oomme niaire.de Itome.
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AU RETOUR
Far HENRI ABDEL

- >—u—i t

Des désillusions t Ah I certes, oon, Odette n 'en
avait pas eu durant la semaine qui venait de
s'écoukr ; pas plus qu 'elk n'avait retrouvé la
vieille sensation d'isolement tant de fois éprou-
vée quand elle voyageait avec aa mère , sans
l'humble miss O'KeJiy, dont l'affection dérouée
lui tenait chaud au cœur... Unc fois, cependant ,
elk en avait subi l'atteinte quand elle avait dû ,
avec la comlesse et les excursionnistes intrép i-
de», descendre jusqu 'à Bénodct, tandis que Jean
poursuivait en droite ligne sa route vers Douar-
nenec. \

C'est que, aussi, elle avait, chaque iour plus
pénétrante , l'impression qu 'U s'intéressait vrai-
imwl à ejle, ce Jean de Bryès, et autrement que
W-Vw^l  jamais lai* aucun des hommes <BM
s'étaient jusqu'alors empressés aulour d'elle.
Pourlant, il n 'apportait plus dans Uurfi rapports
est sfrando» amical, presque fraternel, qu'il y
¦mettait a Paris, surlout quand Jeur connaissance
était de fraîche dale. I! ne la recherchait jamais
plus, et semblait s'occuper beaucoup nioins
d'elle que des aiiir.es femmes qui se .trouvaient
être scs compasn.es de voyage, causatd, avçc ta
confesse de (Juerks , avec Uenrictto , avec "Mm e
de Pernies. bien plus qu'avec clle-ijiênie ; ma is
i! Jeu{ pariait sur un autre ton, -en lioui.uiç du
Bonde très intelligent , sans'' aborder Jamais un
mjet qui l'intéressât profondément.

g^BJftgJÉM -KM L»E*TH ' — Mercredi 4; juin 19

N ÉCROLOGIE
H. Cunisset-Cirnot

On annonce Ja mort , ù l'ûge de 70 ans, de
M. Cunisscl-Carnol, .pfésideut de. la Cour d'ap-
pel de - Dijon , le distingué, cotobqrateur du
Temps de l'aris pour le feuilkton hiiidoma-
daire : la vie ù la campagne.

€chos de partout
LES » DEUX-HUIT »

De l'humoriste.dé l 'Œuvre de Paris :
Depuis que R. ne trnvaiïk plus à son impri-

merie que huit heures par jour, Il maigrit et
s'étiole .- .son teint se pSombe et ses joues se
cneusent ; il ^xiralt exténué ; comme j'ai beau-
coup d'amitié pour ce camarade dc régiment ,
jadis si jovial el si bien portant , j e  me suis
inquiété de Je voir dépérir et l'ai interrogé sur
les. causes'de sa décrépitude ; il m'a répondu :

— Cc â'eçt rien', mais. U-faut-'k temps qae
je m'habitue.

'— A quoi dont ?
•— A lue nouvelle existence : j 'ai arrangé ma

ne.
Et il me mit au courant :
— Avec ia nouvelle ioi , «u comprends , vieux,

on a des lieures de liberté. Il faut hien en pro-
filer. Pour moi. tu peux avoir confiance : je
me suis débrouiKé. Je commence à l'imprimerie
le matin « six heures. J'abats ma besogne en
une seule pause ef. à deux lieures je suis libre.

— Ces! le filon : tn as tout l'après-midi pour
te reposer.

— Comme tu dis, c'est k filon , mais on uc
peul pas sc reposer tout -îe temps. Alors qu 'est-
ce eue je fais, moi qui ite park ? Je me suis mis
fjarçon de café, ui plus, lu moins : je prends mon
service à trois lieures et jusqu 'à onze heures je
m'y colk; hui: lieures, pas une minute dc p lus !
ce qui fait que je suis en règle a«ce la loi ; les
camarades syndiqués dc Ca Typographie ne peu-
vent rien me reprocher, • ce qui ne mknrpéclie
)«s d'être d'accord avec ks camarades non
moins syndiqués <k la limonade. Sois-tu coin-
bien jo gagne par jour? Plus de quarante
francs I En ce moment, je suis un peu vanné,
parce que jc ne suis pa? encore bien liabitué,
mais tu dira* ce que rtu voudras : ia loi de huit
heures, c'est vraiment une beJk loi.

MOT DE U FIN
Dans mi ménage français :
Lui. — Il me. semble que le traité de paix a

réglé les plus minimes détails.
Elle. — Je nc vois pas qu 'il ait songé au sucre

qui nous est nécessaire cet été pour ks confi-
tures.

FAITS JHVmL
v ÉTRANGER

Histoire d'ane famille de 30 enfanta

Lorsque la guerre é-clata, M. Vanlice, cuSliva-
leur français à Renùnghe, prés Ypres , était le
chef d'une fauùlk <k trente-six enfants , vingt-
deux garçons et quatorze, iïlles.

iEu octobre 19U, M. V'arthee ipère et l'une de
ses filles , élaient venus à LiLk pour fêter 5e
centenaire d'au» iparcnt. Rencontrés au retour
par une palrouilk allemande, ,k vieillard et la
jeune femme furent fusillés séance tenante.

"Vingt des fils portèrent l'uniforme et com-
battirent sur tous les fronts. Treize d'entre eu»
tombèrent au champ d'honneur. Trois furent
réformés comme grands -blessés. L'un dut être
trépané ; un autre revint aveugle et sourd ; un
troisième fut amputé des deux jamlies ; un
quatrième , qui , au, moment de ia mobilisation
étail vakt de chambre du pape Pio X, fut blessé
ù quatre reprises différentos.

Ln 1917, Ca veuve d'un des héros, Alfred, fut
tuée à Dunkerque f m  UIJ_ obus aXeinand. Elk
laisse cinq orphelin*.

L'éeUpae de soleil aa Urèsil
On communique, du sujet de J'éclipse de M-

kij totak observée Oa centaine passéç au Brésil
'par ika astronomes américains ct autres, qu 'un

D ail«nrs, de cette réserve anéme, comme du
respect délicat dout il l'entourait , elle lui savait
un gré infini... Trop souvent déjà, elle avait été
b'essée dans l'àme par la façon libre dont cer-
tains bommes se croyaient autorisés à lui adres-
ser kurs hommages, parce qu'elk n 'était point
couverte par une protection maternelle. Lt puis ,
ette avait désormais la. convkliojD. irraisonnée
mais iuvincib' e, que, en .toute confiance ct tou-
jours , eVie eût pu s'appuyer sur lui. 'Ne se sen-
tait-elle pas à toute heure enveloppée par sa
sollicitude constante, di scrète, 'que lui révélaient
de menus faits, passés inaperçus pour ks autres ,
mais dont ?on âme, $i sensible aux moindres
égards, recueillait précieusement le souvenir ?

Jamais personne, sauf Hélène, ne s'était îjins
: préoccupé de savoir ce qu'elle aimait , ce qu'eih
! pensait , ce qui pouvait être pour elle, non pa'
; même une douceur, mais un simple plaisir ; et
' celle attention éycijlait en elk une sensation dc
: joie intime , qui la pénétrait jusqu'au plus pro-
': fond de Vitxts tl qu'elle savourait comme un
j fruit 'déliçiat-f: ct inconnu. Soudain , elle parais-

sait avoir perdu celte trisle et précoce expé-
rience (tue la comtesse de Guéries avait trouvé
bon de lui permettre d acquérir ; de so.o copur ,
semblait avoir disparu l' amertume que .''trahis-
saient parfois si péniblement ses lèvres de dix-
huit ans , ¦ comme elle avait oublié même, à
cette heure, ^ 'cxis.tqncc du prince de Gisvrcs, dont
sa taère ne lui parlait plus.

Une petile graine de fendresso était tombée
au Tond de son çœ.ur, et elle s'y développait ,
prêle à s'épanouir au njoin-lre rayon dc chaude
lumière, devenue .plante .superbe , alléréç dç vi-
vre , l'n espoir inavoué, sans nom . pa.pilnit rn
tl'e, la laissait vibrer luule d'une impression de

immense nuage de gax a élé vu aulour du soleil
du côté de 8'est. Le nuage ik gar. ne twicliait
¦pas îe so'eil, mais se trouvai: probablement il
une distance de .200,000 Wlomitres du soleil :
i l - faisait seulement l'impression de toucher le
bord du soleil . On ipeu t se faire une idée de
l'étendue tk oe nuage, de son diamètre, ipii est
calculé ù 400,000 kilomètres.

La ci i lmiroplie de Valence
! Le nombre des morts dans la panique, qui s'est
' produite dimanche, à '¦ Valence,'en Dauphiné. par
un commencement d'incendie dans un cinéma,
ost plus grand encore qu'on ne l'avait dit. Il y

:a eu' 101 morts, dont 21 femmes/70 ;enfants et
. 1 homme, qui furont piétines.
; Outre ces victimes immédiates de la calastro-
: plie. 19 blessés out eucore succomlk dans-ks
' hôpitaux où ils avaienl élé transportés.

Aeeident dc tram a Rome
Hier mardi, un trani a déraillé sur, la place

San Giovanni et s'est jeté contre un mur. 11 y
a eu deux morts et sept bkssès dont plusieurs
sont mnur.inls.

Confédération
La démission du colonel Wildbolz

I-a Ligue pour les réformes d'après-guerre , à la-
quelk k colonel Wildbolz a annoncé vouloir Con-
sacrer son tempa désormais, et qui a son siège
central i Lausanne, a pour président lc con-
seiller national bernois ltickli, socialiste modéré
(grutléen).

Le frls '-Wflilbàls «sl secrétaire liempis de cette
Ligue.

Le colonel , son père, avait offert sa démis-
sion dès la déeou>"îrtc de Va livraison par son
fils , aux hommes du comité d'Olten , du rapport
confidentiel du général sur le mouvement ré-
volutionaire. -

« -i -v I-l

Prolongation de séjour à Paris
0-a Chambre dc commerce fribourgeoise com-

munique :
J-orsqu'un de avos eompi>triotos s'arrête, plus

(k 3 jours »t l'aris, la JVéftxtjire de la Seine
impose une enquête ajouyelk avant la <lélivrance
de l'autorifation ijiour le rclour en Suisse. Cette
prescriirfion vient d'être modifiée en ce sçns
qu 'il suffit de demander, lont de l'arrivée à
l'aris, que le délai de séjour soit porté de 3 à
10 joips. On évite oins» ks ennuis d'uije nou-
velle enquête. ! , ', :

Trains pdiir i'Eùropo orientale
La maison A. Natural; ï^e Coultre et C*

S. A., à Genève, lious communique :
< Le premier train spécial , exg>édié dc Suisse

cn Pologue, par' lé» jsôins de notre maison, a
quitté Buchs Je 21 «uni écoulé, à IG lieures.
Après un heureux voyage-de 5 jours, il est ar-
rivé là bon porl sans aucun incident , k 26 nu
soir, et l'on (peut ainsi considérer ia reprise des
relations entre mitre i>av* ci Varsovie comme
effective. ,, .

• il en est dc même avec la Serbie. J_e train
de la Croix'tRougo serbe ét du Comité suisse de
secours aux Serbes, dont l'expédition eut Meu
dans de mêmes conditions, est arrivé à Belgrade
aiprès-un voyage de 4 jours. If sera suivi d' un con.
voi commercial dans le courant du mois d<- juin.

< 'Pour ces deux paj-s, de même que ipour la
Tchéco-Slovaquic et la Roumanie, les formali-
tés d'importation sont relativement simples et
ne réclament qu'un peu de temps: >

Chemin d« Ht tlu Piiate
'Aujourd'hui, mercredi, le chemin de fer du

Piiate reprend la circulation jusqu'au sommet.
Depuis la création de la ligne, on n'avait jamais
vu, en cette saison, dc si grandes masses de
neige dans les travaux de déblaiement.

Colis postaux pour lo Luxembourg
Lcs coTcs postaii» jusqu 'au•-poids de. 10 kilo;

à de»tina,tion du Luxeml̂ ourg, peuvcnit de non
veau être expédiés par la vole dc France.

bonheur qu 'elk n'avait pas encore connue...
... Depuis quelques jours, elle voyait teî.e-

ment le 'monde extérieur â travers celte atmos-
phère de paix joyeuse gue, sa kljire à. ilélène fi-
nie, elle s'étonna d'entendre une voix dire , sous
sa fenêtre, que ,xj journée s'annonçait « bien
grise... > C'était vrai , cependant , que lc soleil
des joyrs précédents était voilé ce imatin-là de
lourdes nuées sombres. E'k .ne s'en était pas
même aperçue. Elle desfendit, entendant krouje-
njerit du grand break qui venait chorcherks pro-
meneurs. Maurice d 'Artaud c! Jean arpentaient de
Icspg en large , devant l'hôte ', la rue presque dé-
serte A celle hetu-e matinale. Un peu p:us loin ,
W. de Linièrcs causait avec un beau ct robuste
gairçon , Hugues ^jorsen , . le pciiitre favori , pour
l'instant , de la çomtpMe de Guerks férue dc son
talçnt depuis je dernier Çaloii, et qui s'étai'. Tou-
vé juste à point à Douarnenîz pour l'agrément
d'une bcl'c divinité qui voulait, bien goûter ou-
vertement ses tab' ixiiix, sçs tnani&res dc club-
onau et soi) esprit A 'vp tour très bohème.

_— Bravo, madcmoiselk Odictle ! fit M. d'Ar-
taud h la vue dc la jeune i'ille ! Vous .êtes la
première prête ! Ces daiues n 'en fiiiissept pas
d'nbaodoiiijer -eur? appartements... Et ,lp temps
-passj; 1 Si nous voulops êÛR à iudieijiç à
l'heure du déjpuncr , il serp it biçn k moment dc
parlir. Ah ! voici Mme de Permes et la comtesse
de Guéries 1 et Ilciarieltc cll.e-mêmc 1... Confient
n 'csl-el.c pas en retord 1

B'ip m'était, çn eifel , pas en retard ; mais
toute dèpilcc de l'état du ciel où le soleil luisait
à peine par iuMant*. entre Jt's nuages lourds
qu'amenait sjns cesse un vent vioknl.

— Koiis a'ions avoir une vilaine journée, dil-
rlle avec une moue d 'ennui , lout eu enfilant ks

9' Je-WSKBHT :'

Le procès des bombes de Zurich
L'interrogatoire des accusés, dans k procès

ikw-bombes de Zurich, a continué hier.
I.* tailleur Brigo , qui « jeté des cspkslfs dans

la Limmat , ipour les faine disparaître , prétend
n 'avoir pas coiuiu la deyliriation de ces explosifs.

On donne lectiiTe d'une déposition du Gene-
vois Crétin, qui s'esl suicidé depuis- «près avoir
déckrè. que ce sont l'anarchiste Bertoni et le
mécanicien morave W_e:I, htibitmit GcnùW*,
comme Bertoni , qui l'on.; incité à fabriquer des
grenades; tlrétin dll que-Bertoni lui a donné
Ï00O francs.

C'est l'inuprimeur Noverraz ,. de Cully, qui a
mis Weil en' relations avec Crétin.

Weil , qui est accusé d'avoir , uvec Bertoni ct
Noverraz , incité k Genevois Crétin à livrer ita
bombes

^ 
tente de disculper Bertoni, après l'avoir

chargé au cours de l'enquête,

ARMEE SUISSE

A Ift caserne.de Colombier
On nous écrit de Cokmbkr :
Grâce aux soins du commandant de l'école de

recrues, k lieutemiiit̂ ^olonel Duvoisin. qui , à
côté de l'instruction, s'occupe à fournir à i la
troupe qu 'il commande dos distractions variées,
nous avons eu le . paisir d'avoir, au réfectoire
de la caseri>e, mardi dernier , uia,c conférence
donnée par k capitaine-tiumonie.r Savoy, de Fri-
bourt,', sur k sujet .: Le Parc nalional suisse.
Nous avons tous élé forl intéressés par l'exposé
du conféreijcicr et émerveillés par les superbes
pipjipi-on.5 ium'-àBeuses qui ont défilé dcsunl nos
ytux. Nous sommes surtout irès heiu-eux qu 'eu
songe ù nous récréer après le travail de la jour-
née. La semaine <l- .Tnière , nous avons tous pu
assister aux. représen lotions de La Gloire qui
chante, au théfitre de Neuchâtel , et on entend
parler d'un concert , également en caserne, pour
la semaine qui vient. Tant mieux. — Quelques
recrues.

VIE EC(MOMIQUB
Mesures abrogées

L'Office fédéral de 2'alimentatioit s'occupe
d'obtenir non seulement une baisse du prix des
denrivs, mais égakyuenl 1a suppression du ra-
tionnement et des .mesures restreignant. Ja li^
bvrté du commerce,

•1-e (lonseil fédéral vient de (prciïikc i ee sujet
un important arrêté, chargeant l 'Office de
l'alimentation de. trouver les voies «t moyens de
siiipprimor les ancêtres de guerre, et Je cliar-
gisint tout d'aliord d'apporter ik* modifications
aux arrêtés du Conseil fédéra1! ci-après, en ies
abrogeant comp 'ètcment ou partiellement ':

Arrêté fixant kis prix maxima pour les cé-
réales. Ira denrées fourragères, 4e Til, le >ucw
et les produits moidus et transformé» ; arrêté
sur la livraison des denrées monopolisées par
l'intermédiairç. des cantons ct la <IislriJ>utiou
dès pâtes ipar lïrjtcrniéiliaire des cantons ; ar-
rêté sur 3a constitution d'un office - fédéra! du
pain ; arrêtés concernant l'emploi de produits
moulus , les mesures (Oour emi>êcher l'usage il-
licite des cartes de pain ct des <;éréa.1cs panifia-
bles, J'eimplot et la vente de la farine, îe tavi-
lailkjnent en pain et Jes disipositions' relatives
& la récolte cn céréales, de l'année 191 S, Je ravi-
taillement du Jjays en (huiles el en graisses co-
inestilil», k ravjtaillemcni en miel.

J_e Conseil fédéral se réserve dé fixer le mo-
ment dé 5a suppression du rationnement en
pain rt des monopoles d'importation existants.

S AX garantie donnée ipour les prix des céréales
indigènes n'est pas touchée.

Du pain Irais de? jnillet
Par urne décision du 3 juin , l'Office fédéra!

ik l'alimentation a abrogé l'interdiction de la
vente du pain frais à partir du 1" juillet.'
L'obligation pour ta boulangers de tenir un
compte ik kurs fournées tombe à ipartir de cette
idaile. '

Les semaines sans Tiande
Lea associations agricoles de Thurgovie,

Berne, Zurich, Sainl-Gall, Argovie ct Lucerne

bagues qu 'elle tenait dons sa main. Moi qui ai
horreur de la pluie ! Tous ees jours-ci , k cie:
s'était montré d'un bleu irréprochable... et au-
jourd'hui 1... un vent...

Odette rieuse protesta : i
— Oh I 'Madame , ne regrettez pas k vent I II

est le bienvenu , au contraire ; Ja oirer sera su-
perbe au Itaz ! .

Henriette paraissait fort indifférente à cette
perspective. Mais elle «l'était pas femme à rester
longtemps sur une même impression. Elk se
laissa volontiers distraire et accepta même très
philosophiquement une grosse averse qui tomba
tandis qu 'ifs étaient « Audiernc , déjeunant dans
ie « grand > -hôtel de l'cndroyt, devant k port
où s'enchevêtraient les niais, ks ' cordages, les
voiles'des barques de pêche.

Quand ils sorlircrit pour remanier en voi-
ture , c'étqit . syr le port , suj- la grajide place de
l'endroit, un fimrmilJemcDt de coiffes diverses,
auj ailes soulevées par la crosse brise, car Au-
dierne célébrait sa fêje patronak ; et , deva/jj Jes
baraques parisiennes , installées à kur aise dans
ce coin du J'inislèrc, aii biuit éc'atant (k la fan-
fare d' un carrousel reluisajif d'or, Bretons ct
'Bretonnes dansaient lourdement la dérobée ,
conduits par la musique grèk du billion.

Odette regardait curieusîment, amusée par le
pittoresque de la scène, en détournant les yeux
seulement pour .'es reporter sur lés albums où
Mersen et Jean crayonnaient une curieuse bt-
gouden , large et massive sous ses jupes de tirap
à gros plis , le corsage chamarré de broderies ,
ia tfle d'une laideur expressive sous le disgra-
cieux et origina ' héguai d-e velours pailleté
d' argent qui , cachant les oreilles, descendait le
long des joues , accusant l'ovale anguleux.

ont adressé ù Berne une requête demandant la
suppression des ' semaine» sains viande pendant
ks fenaisons.

L prix du porc
On mande de Berne qu 'une forte baisse dt

prix s'est produite chez Jes marchands de viaivle
de porc. En quinze jours , le prix du porc
fumé a baissé dc 3 f r. ; il coOIe maintenant 9 lr
au Jicu dc I2. fr. le kilo." lit prix .'de.la graisui
dc porc est tombé de.2 fr.

Cette baisse a été provoquée par les-récente;
importations.

AROHÉQLOQIE

Le caitellnm da Saneisch
A l'occasion des travaux qui vont s'effectuer

pour l'iustallatioji d'une usine d'électricité su
Saïu'tsch, la direction du Mu-séc historique de
'Ikriie se disposerait ù faire des recherches pour
retrouver des vestiges «l' tni établissement ro-
main , qu 'on croit avoir-existé au ;coJ du Sa-
netsch, près de • Gstcig. Lc nom français dt

, Gsteig. 'k Chatislet, fait soupçonner qu'il y a m
là un castellum romain.

FRIBOURG
Grand Conseil

SESSION OP.DIKAIEE DE MAI

Suit* de la séance de relevés du 27 mal ,
aprôs ri i i f l i

La Bantu* de l'Etat en 1918
M. /.Hune est cliargé de présenter Je rapporl d«

la coiiunis-sion spéciale d'exanien du- compte
Tendu de k Banque de l'Etat pour 1918.

M. Blanc a coinmencé par se félicite* que le
Grand Conseil eût un secrétariat pour recueiliii
fidèkment k.s débats. C'étail un averUssemenl
pour que les secrétaires ne perdissent âucuc
ik ses précieuses paroles, mais on ii compris
au<si qu 'il insinuait par Jù que "cr, comptes ren-
dus dos journaux ne sout pos fidèks. Pour notre
part , nous protestons, car, .«ai» reproduire cJia.
que phrase et cliaquc ternie, nos comptes ren-
dus donnent le sens exact des débats dans k ca-
dre , d'ailleurs très large, que ndus Jeur attri-
buons. Nous ue craignons pas la comparaison
de nos comptes rendus' avec ceux des' feuilles
mieux en cour quo îa nôlre auprès de MM.
Blanc ét consorts. La mauvaise humeur qu 'on
exhale à notre endroit pourrait venir parfois île
ce qu 'on trouverait notre exactitude importune.

Dans son exposé, il. Blanc a eu de vifs éloges
poux la gestion de la Banque de l'Llat. C'est ua
reiiiseigneuienit que nous devons à nos lecteurs.
Comnio, quoi que nous dlsioiis, M. Blanc est dis-
posé à n'être pas content et qu 'il tarerait «ans
d,«Ue .notre .relation d'mîidèle patee que ooiu
n'uurtoius pas rcjiroduit mot à mot ce qu 'il •
prononcé, il pourri» envoyer à ses élect ions le
procès-verba) du Grand Conseil.

M. Musy, directeur de.s fuiànces, prend la pa-
role sur ks comptes de la Banque de l'Etat. II
considère comme une preuve que l'année écono-
mique a élé bonne k fait que 220,0 œrnet? d'é-
pargne nouveaux ont été" créés et que Je moa-
tant des épargnes déposées à la Banque d'Etat
a monté l'un dirrnicr de plus de 4 million;. L'en-
semble des dépôts en bani|ué s'est accru de
sept mi'.Uo<\s, malgré ies deux millions prélevé-,
par ks Entreprises é' ectriques pour ks triivauj
<k la Jogne.

En signalant l'existence auprès de la Banque
du compte courant de '.'Elat de 3 millions, M. le
Directeur des finances reviens sur k projf.
d'emprunt dont il a déjà porté. Sans doute l'ar-
gent restera cher. La Confédération emprunte i
0 %. Mais il faut savoir oser, tout en restant
prudent . Vingt millions sont nécessaii;» pour
conskiiire ks ponts et 'ks chemins de Çer et pour
doter tes Entreprises éiectriqués.'

Après avoir insisté sur les èonditions extrême-
ment favorables consenties aux communes qui
empruntent , M. Musy se déclare opposé à ce <P'!a Banque verse davantage pour k moment à 1»
caisse de VElait L'important, -poxxr notre banque
d Etat , <^t de constituer une solide réserve. Il

Mais 'Mme de Guerks n'aimait pas .'a fouk :
au bout de quelques instants , l'esquisse des déni
hommes lui paraissant finie , elle donna k signal
du départ , et le break fila de nouveau'd'une ïl-
tope rapide.

La conversation était devenue 'fort gak, ani-
mée par Henriette que les déjeuners au Cham-
pagne énervaient toujours et rendaient d'un
entrain iirrésistiBlç. La pelile dc l'ermes et ks
hommes lui donnaient ' vivement la ' réplique,
tandis que ia comtesse causait avec Mersen.
Seuls, Odetk ct Jean restaient silencieux. Sur
ks traits de Jean , il .y , avait cette expression
assojinbrie, qui s'y montrait trop souvent depuis
plusieurs semaines ' el qu'Hélène coiinaijsail
bien. Odette , elle , la remarquait pour !a pre-
mière fois , et une anxiété, .'lui traversa 'l'âme.
Quel tourment inconnu pesait donc sur lui, si
lourd qu 'il ne parvenait pas à k dissimuler '/
Mais, comme s'il eût deviné là question inquièt e
que . lui adressaient ks larges prunelles. bleues,
il se redressa soudain, pareil à un homme rap-
pek à lui-même, ct sc remit 1 causer -plein de
vorve, amusant , prompt à la riposte, sans cesser
toutefois dc regarder fuir k pays breton.

CA tuiure.J

Publications nouvelles

6'u«/c pour l'élude du jeu d'échecs à l'aveug l'-
J) r IL Vpgkr, passage iSainl -Seaça, 2, Neuchâ-
tel. prjx : 95 cent.
?I. Vogler présente à" tous ceux que la Çuefrc

a privés dc U -vue "iine 'niitkodé fatilc 'de jon fr

aux échecs. „-. I __. . ',-. __. .....



faut dune, continuer il mettre il cotte nvscrve
400.000 fr. par on ; lorsque fc fonds atteindra
4 minions, k versement pourra être diminué de
inoiliié. A ce sujet , l'orateur lient ix souligner

^ 'intense activité dc lu section conrmerciate de
la bawjue et les services distingués «lu directeur
de l'établissement.

U atténue légèrement la critique du Bappof-
Uur relative nux débiteurs, notamment  aux
communes dont ks pa3-oincnts sont en retard ;
ces retards sont dus OOS changis souvent écra-
santes de l'assistance ; la solution de cette der-
nière quostion est urgente.

Quant aux mines dc Somsaks, lc Directeur
des finances confirme qn elles ont contracté un
prêt solidement ga.rnre!ii il la Banque de l'Etat ,
mais que celle-ci aie (peut y iperdre un rouge
lïard. S'il y  a cu des inécomplcs dans l'entre-
prise, Jl ue faut pas oublier que 'ks mines de
Semsales sont encore parmi les mieillcurcs de
Suisse ; qu 'elles ont founm un iprécieux apport
ile combustible au pays, l'Idver dcrnkr, et
qu 'elles ont Jaissé dans la A'evcyse pour un
-million de salaires jusqu 'ici.

Résumant son exposé, M. te conseiller d'Etal
Musy dit que J'on doit se Téjouir dc la prospé-
rité de la Banque de l 'Etat, dont Ja situation est
excellente. Il en remercie vivement la Dire-lion
el le (personnel.

iM. Doyuet fait l'historique des mines de
Scmsaks et de la constitution de Jeur capital-
actions, auquel la Banque dlElat n'a pas eu ù
souscrire. Elk n'a fait que placer Jc capital , ce
qui n 'a pas été unc source de (profit, Grâce au
Di-i-ectetlr des finances, Jk siège de l'entreprise
est resté à Fribourg. Ce que 'ks mines ont ap-
porté au pays, outre les salaires dout ou a
ijxirk, c'est un important traite pour les che-
mins de fer dc la Gruyère, c'est une recette
appréciable pour les Entreprises électriques , et
ce sora peut-être un appoint aippréciablc aussi
pour notre ravitaillement en - combustible dans
•1 avenir.

<M. Charles Chassot , cn se réjouissant des pro-
grès de Ja Banque de l'Etat , attire l'attention du
Directeur dos finances sur une erreur d'appré-
ciation'qu 'il a commise à l'égard des Caisses
Ratff-eiseit. ù lu session de mai 1918. 'M . le con-
solter d'Etat Musy avait dit alors que certaines
de ces caisses jouissaient d'une bonne adminis-
tration , mais que d' autres avaient « donné lieu
ù de.s déboires pèilibks peur ceux qui avaient
été chargés de Jeur -liquidation •. Ce jugement
a ému k comité cantonal des Caisses Raiffeisen ,
qui a adressé ix M. le député Chassot une mise
au point , dont celui-ci donne lecture. En résumé.
la Fédération fribourgeoise des Caisses Raiffeisen
déclare qu'aucune des 'trente-deux caisses du
giron cantonal affiliéos il l'Union suisse n 'a été
acculée à la liquidation et que toutes sont sou-
mises à un conlrôk sérieux et assez indépendant
pour assurer unc 'bonne gestion . En consé-
quence, M. Ghassot demande à AL .Musy de vou-
loir  bien rectifier son jugement d'il y a une
année

M. Jungo. notaire, sc livre ix un cxa.meu nùau-
tieux de divers chapitres du compte rendu de
la banque. Il vomirait des détails .sur k conlcnu
ik plusieurs posles. 11 reconnaît l'exactitude de
ce que Je jargon bancaire appelle Ztx « li quidité >
du bilan, puisque, dil-il, au su de ce bilan, louk
ta banque pourrait être liquidée en six mois.
Mais p. se demande si des placements à long
terme ne .«-raient pas jilu.s avantageux que l'in-
tense Iralic des obligations à courte échéance
pratiqué par Ux banque.

Mr Sturny relève -avec satisfaction l'a l t i tude
correcte que la Banque dc l'Etat observe à
l'égard des Caisses Raiffeisen, ct i". sc joint,
d 'autre part , au témoignage rendu à l 'cxcclknie
gestion de ces caisses , donl pas une seule , dans
k canton de Fribourg. n'a 'donné lieu à des dé-
boires.

Sf. Musy, directeur des finances, répond que
le .procès-verbal du Grand Conisel'. de mai 1918,
cité -par M. Cliassot . doit contenir une erreur.
L'oraleur n 'a pas voulu désigner ks caisjcs Raif-
feisen , quand il a parlé de déboires cl de liqui-
dation , mais d'autres caisses d'épargne Quant
«ux observations dc M. le notaire Jungo , M. îe
Directeur des finances y répond cn justifiant
la polilique financière inaugurée en 1912. Tous
les effets publics sont des vakuns suisses'; il
n 'a pas été fail dc placements dangereux , sur-
lout pas il l'étranger ; la banque n'a qu'un mn-
dœ'.e avoir à Paris pour le service de ses em-
prunts, ct tui pius modeste encore il Londres
On aurait pu peut-être gagner davantage, mais
au prix dc quels risques I Ce fut k mérite dc la
Direction de la banque de gagner à coup sûr ,
]>eu parfois, mais lous Jes jours. Des banques
ayant un capital de 300 millions n 'ont pas
gagné autant. M. Musy dit encore un mol du
personnel de la Banque de l'Etat , raLsonnabk-
inent payé, mais cn faveur duquel unc amélio-
ration prochaine devra néanmoins être con-
sentie.

Là-dessus, le comple rendu de îa' Banque
d Etat esl approuvé.

Aiaigtance anx enfanta gnlsses
néceaaltenz

L'appel en faveur de l'Œuvre, adressé par le
vénérable cfcrgé en vue de trouver des 'familles
d agriculteurs disposées il recevoir, comme l'an-
née dernière, des enfants nécessiteux à leur loyer,
o été entendu. .Déjà 60 familles, dont 14 du
Jura bernois et 46 familles du canton de I-'ri-
Mwg, se sont annoncées. Dix enfants des iplus
faibles sont déjù placés : 70 .sont inscrits , qui
attendent so i t - l ' autorisation dc l'inspecteur sco-
laire, .soit ks vacances.

'Le comité cantonal fribourgeois a reçu ,pen-
da-Ri de mois de mai des coupons de lail et de
'Pain de nombreux anonymes, par ta voie dc ta
Rédaction de la Liberté ou de la Librairie
catholique, Fribourg. Ces coupons ont élé répar-
as entre dix institutions de bienfaisance pour
enfants.

Le comité cantonaO a ' reçu la somme de¦*•> francs, produit d'une collecte faite dans
* paroisse d'Ueberstorf . M ' adresse ses remer-
ciements aux généreux paroissiens d'I'eberstorf.
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La maladie fie S. G. Mgr Colliard
M. Ems , Vicaire général , a reçu , cc matin ,

de Rome, ta dépêche suivante :
Le Saint-l'ère, très peiné dc la doulonr-rnsc

nouvelle de la maladie de Mgr Colliard , envoie
de tout ca-ur au vénéré malade, avec ses meil-
leurs vieux pour sa guérison, la bénédiction
apostolique, gage dc réconfort el de faveurs
divines.

Cardinal Gasparri.
¦ ¦ • 0

Les nouvelles qu 'on nous donne , cc matin ,
de Ja santé de Sa Grandeur , disent que l'étal
de l'auguste malade ne s'est pas aggravé de-
puis denx jours. _ „

Pèlerinage an Sàtnt-CrnclUxdelIriratix

Vendredi , 6 ju in , ù partir de 5 heures du ma-
tin , messes et communions ; 9 h., messe solen-
nelle, sermon; 10 h. -JJ , allocution du l'ère
Visiteur du Tiers-Ordre ; 10 h. 'A , chemin .le la
crois-

La veille, dès 2 h. 'A,  et le jour même du
0 juin , dès 5 heures , des confesseurs seront à la
disposition des fidèles.

A ta sacristie, après la messe, réception dans
lia Confrérie du Saint-Crucifix.

* * •
A propos du Sainl -Crucifix de Be'.fniix , or

nous écrit :
Une cérémonie bien emotionnuntc a cu iKti

i; y n quelques jours dans l'église de Belfaux ;
c'est la descente da saint Crucifix des hauteurs
de la voûte où il avait été susjicndu en 18Ô-1
iorN de la construction dii vaste édifice actuel.

Ce vénérabk crucifix avec sa ipatinc admira-
bte i*t oiiiprciul d'un caractère archaïque d'une
austérité et d' une (piété extraordinaires. Datant
probablement du onzième siècle, il est ]>eint
sur top.e marouflée sur ie bois, vieille technique
cn usage dans ces temps reculés.

On sait que la dévotion au Saint-Crucifix, si
populaire jadis, non seulement dans notre pays,
mai* jusqu'en Savoie et dans îa Franche-Comté
est duc au miracle opéré lors de-l'incendie de
la vieille église en 1448. incendie qui la réduisit
ts\ cendres et après 'lequel cc crucifix en bois,
appelé déjà alors « très ancien », fut trouvé a au
milieu dpj charbons ardents parfaitement en-
tier , sans aiioa-n dommage et aussi -parfait qu 'au-
paravant • . ec qui A attesté par des kttres
patentes accordées à l'église de Saint-Etienne,
k 2 juin 1478. par Benoit de ùlloictlcrrand, évê-
que tk Lausanne.

Ce haut dignitaire apparaît déjà à Belfaux
connue pèlerin et certifie l'exactitude du «rand
miracle survenu quelques années avan t ;  cela
cn iprésence des seigneurs Paul Rappolt . recteur
ek ladite église, de Pierre Bor.cdki, curé de Vil-
lars, et de Jacques Wernesius. chapelain, cn
ajoutant qu 'il y a dans lc cœur du crucifix de très
précieuses reliques : «nc épinœ de la couronne
de Notre-Seigneur. un morceau ik bois de la
Sainte Croix , un autre de la ceinture de lu
Sainte Vierge, une particule de la croix de saint
Pierre, de* os de saint 'Maurice et de saint
Pancrace.

î'iiicé maintenant immédiatement derrière
l'autel du Saint-Crucifix , à l'entrée du choeur,
cette croix vénérée , d' une grandeur imposante,
fait un effet .saisissant , (jui transforme admi-
rablement l'intérieur de cetle vaste église.

J^i translation de cette sainte relique, ojiérée
par les soins rcligku.x du révérend Ckrgé ik
Belfaux , favorisera certainement ct très heu-
rcvst-'tncut la dévotion aa Saint-Crucifix. Il ra-
vivera la ferveur des pèlerins , si ariknt-c dans
ies siècles passés. K. S.

Conférence d'art liturgique

Aujourd'hui, mercredi, à 6 heures du soir , nu
local dc la Société friliourgeoi.se des Amis des
BeauS-Arts, Ranque dc l'Etat , M. l'abbé Savoy,
Directeur au Séminaire, donnera une confé-
rence sur le < Vêtement liturgique » , à propos
de l'exposition d'art liturgi que de M. Eric de
Stockar.

Exposition cantonale fribourgeoiae

Donnant suite au mandat qui lui a élé con-
féré pf la grande commission de l'exposition,
k coinité exécutif s'est réuni , sous 'la présidence
de -M. k conseiller d'Elal Savoy, et a discuté,
dans une .première .séance, du mode d'organisa-
tion de Ja fu ture  exposition cantonale.
¦ 111 a été décidé de confier l' organisation tech-
nique <k l'entreprise à un comilé technique,
composé de 5 meunlu-cs : -président : M. Henri
Buchs, fabricant , Saintc-Appoline ; autres mem-
bres : M M .  Ignace Comte, président dc l 'Union
de.s nrts et métiers de ta ville de Fribourg ;
Félix Vauthey, direcleur; lient Collaud, chef
de service aa Déparlemenl àe .'agriculture. Lt
cinquième membre a été dési gné en la personne
de M. Ernest Mulkr-Cbiffelllc, chef de service
nu Département cantonal du commerce. M.
•Mulkr-ChiffcJk fonctionnera comme secrétaire
général ik 'l'exposition. iM. Oberson. secrétaire
de k Chambre dc commerce, a éié choisi comme
se.crétiilre du comité «proprement dit de l' expo-
sition et de Da grande commission .

'L'exposition a été définitivement fixée à l'an-
née 1920.; elk s'ouvrirait  -vers ta mi-juillet pour
se fermer nu début d'octobre. ••

L'étaboralioti dir pH<in général de 'l' exposition,
celle des règlements ct program mes ont été
remises aux soins du comité tectwvquc.

Vente de cbnrlté
Une vente en faveur de la Crèclie réformte

aura lieu le dimanche 13 juin, dès 2 h. a pria
midi, è l'Ecole prdestaote d? GftmBûcIi,

L*» dores seront reçus avec reconnaissance
chez M. Darstcr , avenue dc la Gare, ehez
M. Bet.schcn, rue du Pont-Suspendu , et à l'Ecole
de GanilKii-h-

I.E POST DV GOTTERON

Nous avons anticipé .de quelques heures, -tans
notre artick d'hier , l'annonce du rétablisse nent
dc lar circulation sur le pont du (iottéron. Un
communique officiel nous apprend que c'est
seulement à partir dc demain , jeudi , 5 juin , que
la circulation sera permise, et pour les pié'.ins
seulement , de C li. 'A du matin à 8 heurts du
soir.

Funtcnlnlre
Les recettes du mois de mai 1!>I!) s'élèvent à

1887 fr., contre 122l*fr. en mai ,1918 ; d'où une
augmentation ik CCI fr. Total des -recettes pour
!<« cinq mois écoulés, tM12 fr., contre GôOO fr
pour ta même période eu 1918 ; augmentation ,
1912 fr. . ;

EgUic âe Kotre-Oame
Jeudi 5 juin

¦Après l'exercke du mois du Sacré-Cœur en
allemand, adoration noelurne des hommes jus
qu 'au lendemain à 0 h.

Le -Orur dc Jésus , en ce mois qui lui csl con
sacré, attend dc nombreux adorateurs. Allons
nous retremper dans son amour.

EglUe de la , Visitation
1" vendredi dc juin

Garda d'honneur du Saoré-Ckanr
C h. 50. messe, suivie de l'Amende honorable

et de 'a bénédiction du Saint Sacrement .
.> h. soir , réunion mensuelle des associés de

la Car, e d'honneur. Sermon. Consécration.
Bénédiction.

Le Très Saint Sactcntnt restera exposé toute
ta journée.

socifiTEa OB miBOtnm
Chaur mixte de Sdinl-Nlcolât. — Ce soir.

mercredi, à S h., présence ix l'orgue pour ta
cérémonie dai baptême de ta bahnièrc du Sacré
Coeur.

Chœur mirlc de Saint-Pierre. — Ce soir, mer-
credi, répétition générak urgente. Présence
indispensabk.

Fédération ouvrière fribourgeoise. — p.éa
nioii du comité ct des commissaires, jeudi ,
5 juin , à S h. 14 du soir , au local , Grand' -
rue, 13.

Société d'épargne • IM Fourmilière >. —
Assemblée statutaire, demain , ô juin , au Calé
Richemont . à 8 h., Vt du soir. Présence indis-
pensable «I prier? d'apporter ks carnets par
suite du prochain changement dc tenanciîr.

Musique la Coneordia. .— Ce soir, mercredi ,
répétition générale. Assemblée urgente.

MEMENTO
Ce soir, à 8 % heures, à la Collégiale ik

Saint-Nicolas, bénédiqtio.n soknnc'i'.e dc ta nou-
vel'* bannière du Sacré-Kkpur. Allocution par
Mgr. Esveiva, IVf" Pr^vé^et salut du Sa'mt-
Sacrement. Pour clôturer ia cérémonie, li
cliant : l-ribourg au SocrérCa-ur par toub
l' assisliuice.

Etit civil ie Ja vilît de FxHowrs
Promesses de mariage

22 mut. — Piccardt, Antoine , professeur i
l'Université., de lîarberêdic ,' né ù Prague, k
23 juillet 1877. avec Ilardt , Ciémcnlinc
d'Arfoltarn (Zurich), né'e à Gries (Tyrol), h
17 février 1890.

20 mai. — Sclminacher, Paul , veuf dc. Ma-
thilde, née .Roth, ramoneur, do Trcitcn (Berne),
né le 24 octobre 1892, avec Buhlmann , Fc;>n-
çoiw, tailleuse. de llueggisberg (Berne), née
le 24 août 1887.

Schaller, Jean , ouvrier de fabri que , de Wun
newil , né k 18 février 1886, avoc Purro , Philo-
mène, ouvrière de fabrique, dc Ilanfavon. née
le 2 juillet 1895,

.11 mai. — Meuwly, François, ouvrier, dc
Saint-Antoine , né lc 27 mars 189H, avec Dicor-
vet , Marie; ouvrière dc fabri que, d'Allcrswil ,
lice k '- novembre 1896. •

Galôndrior
Jeudi 5 yuin

Suin t  I l O S t r . V C ' l- , t ' v i M j U * .  usurlj  r
Saint htiniluce naquit ..:cn. Angleterre, vers

689. II sacra Pépin le Bref. "Victima de son
zèle, il fut  massacré en 75ô, pur des païens
(ju 'ii essayait de convert ir.
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TEMPS .PROBABLE
Zurich , i juin , midi:

Qu elques nuages. Même température. Bise.
Hôtol Hoseft t Pont> èslna

i i i':"! vim r :  i. M : i - , .u i - ..
Maison d i I' r ordre a /. o tint te oi-i . i  . •: moderne,

Î00 '-1:. -' . -J ' ¦: - H i la 'ons, * *. - • - . • ècr.-. ¦ -, ,c ¦. ¦ :< ', - . lior» da
vll'age, vis-à vis dn gla-i-r Re»eg, g.an-t i»
et lawn-tennis-coari». Direction : C. Strnbod

. (del 'Hôti lde Rime).

^ 'da- t to/l l .  É0Ê0aaaa\

Dernière Heure
LES TRAITÉS DE PAIX , en envoyant un salut aux compagnons d.

La réponse de l'Entente
• * Paris, -f /nm.

L'Echo de Paris assure que la, réponse, de
l'Entente, signée au .pom dis Alliés' par .Clemen-
ceau, sera remise vendredi prochain au cointe
de Brockdorff-ltantzau. Klle contiendra un rsfus
motivé, ajoutant ¦ que l'Allemagne devra accep-
ter ks conditions avant k 15 de ce mois.

L Autr iche  et la paix
Vienne, i juin.

(ll. C. Y.) — fca grande commission .iV.*i jéu-
nk bkr , mardi, sous la présidence de M. Seitz.
Le i~ccrélaire d'Etal aux affaires «Urangères, M.
Bauer , a fait un rapport délaillé sur lea condi-
tion* dc poix , duquel il ré;nHc que, en ca_s dc
maintien p.-ir l'Entente des condition» de oaii
I>rcsenU!'Cs. loute 'povsibilité ik vie est enlevée
â la république de l'Autriche alJemanik.

Dans la discussion qui suivit , les représen-
lanls de tous ks partis .se rallièrent au rapporl
limier.

On a fait savoir que k présidenl Seitz , k
vice-préiiden: Fink ct k secrélaire d'Elat Bauer
M.' rendront à I-V-dkirch afin dt- ncenike cui-
taa avec. >>L Henner. qui doit arriver incessam-
ment.

Vienne, i juin
(B. C. Y,) — SuAunt V Srues W' ieiicr Tag-

blatt , le conseil des ministres t'est réuni av.-i/,-
liic-, hindi, pour -s'occuper des eexiditions ik
paix , qu 'il trouve iiMcceplables.

iLe document de Saint-Germain livre k.» Au-
Iriçhkns allemands à U domination étrangère.
Li* grandes puissauci-.s n'ont fait que copier «
que-leur dictaient Kraina.-cz v *. Trnml>ilch.

Sons un pareil régime. l'Autriche nc serait
pas capable de xivre, mait détiendrait un.fover
de troubks pe.-mflnents.

Grulz , -i juin.
(B. C. V.) — Au cours de la séance coa*ti-

tutive dc la Diète de Styrie, tenue hkr. une
proclamation a été adoptée, pour être trans'a 's:
à la délégation de Va paix , ù Saint-Genniin
exprimant l'indignation rt la douleur de la
Diète styrienne ct du gouvernement , reïacive
ment aux conditions proposées à l'Autriche.
. t'ne paix durable n'est pas jipssibk sur dc

telles bases.
La question de Fiume ajournée

Parit, t juin.
(Ilaoas.) — La Liberté dit que la délégation

scrbo-croatc-slovène n'ayant pas accepté la
transaction éiablk par MM . Wilson , Cléinen-
CKUI ct Llojxl George, retalivement nv problème
(k l'Adriatique, la solution cn a été à nouveau
ajournée.

La Liberté <lit qne, Suivant des in-licalions
paryames de bonne source, la délégation ita-
lienne pourrait , de ce fait , être amenée à de-
mander (purement et simplement l' application
du «acle de Londres,

L'occupation belge
Mx-ta-Chapelle, t juin.

(Ilavas.) — M. Masson , ministre de la guerre
est jirrivé avant-hier soir , lundi , à Aix-k-Cbu
peHe. J_c minbtre restera probablement cn Aile
magne juVpi 'à samedi. 11 visitera k-s divers-ser
vices de l'année d'occupation.

Les Allemands de Bohême
- Vienne, i juin.

( I I . C. V.) — IJ diète de la Bohême aik-
mande adresse au peuple alkinnnd d? Bohème
un appel protestant ênergiquement contre la
paix de destruction si gnifié par l'Entente, <-t
déclarant que l'Entente supprime avec une -:«i-
justicc criante k droit de libre disposition du
peupk alkmand dc Bohème, k livrant sins
armes et sans défense â l'arbitraire de l'ennemi
héréditaire.

L'appel conclut cn disant ijue ks BolH-miens
allemands ne doivent pas se reposer avant q j i l s
soient ;\ nouveau des hommes libres.

En Hongrie
Budapest, | j uin,

I I I .  C .V .) — •Communiqué officiel : '- '
Sur k thi-àtre nord de la guerre , nous avons

brisé la résistance locale de l' ennemi ct avan-
çons conformément «ux plans .

Lévine condamné à mort
Munich. .1 juin .

( W o l f f . )  — Après deux jou rs de débits, la
cour .martiale de Munich a condamné à mort ,
pour haute trahison , k rédacteur I.évinc, né en
1889, Ct l'élrograd. ressortissant badofat

Angleterre et Afghanistan
Londret, 1 juin.

(Ilavas.) - On apprend ipie la situation mi-
tiiire dans l'Afghanistan sest considérablement
améliorée, 1} est faux que lea Afghans nient été
contraints- de preudre des -mesures offensives- i,
la suite de -provocations hritanniipies . Les trou-
5>es ufglmncs ont envahi la frontière suc une
douzaine de points et ont mobilisé sans au-
cune provocation,

Les socialistes de l'Entente
Milan, i juin.

¦La délégation ' socialiste anglaise, avec le cm-
cours du représentant. des_ socuilislcs français ,
M. Longuet , a siégé longuement avec les socia-
listes italiens. Il a été décide de renvoyer toute
décision à unc réunion qui est convoquée pour
le. 14 , il Paris. Lcs démarches tendant à ra-
mener k parti socialiste italien nu sein de la
.seconde Intcrnalionak sont eu bonne voie.

Le soir, il la Maison du peuple, a cu lieu une
grande assemblée socialiste. I.es délégués an-
glais et M. Longuet y assistaient. L'asmibléc a
Ui ouverte ipar M. Turati, qui o fuit ;::.•.< critique
1res vive de la paix de . WrsuMtes <t qui a conclu

cn envoyant un salut aux compagnons dc
Bussie ct en criant : • .\ bas la paix-trahison 1 «

M. Longuet a park ensuite, -longuement aip-
p laudi. Il a déclaré que le •prolétariat français
n'eut pas responsable tks délits de son gouver-
nement ct qu'il n 'accoj>tc pas la ,-paix de tiknien-
ceau. En France, a-t-il ajouté, on remarque un
courant dhaque jour plus fort contre te gou-
vernement. « Le traité do Vcrsaciies. s'«t-il
écrié, nous k riniserons '¦ M sera révisé par k
-prolétariat ! . . . • .

l/t  troisième orateur, iM. Ilnmsay-'Ma'c Do-
nald , délé^fué anglais, a -parlé dans k même
sens.

Le nouveau maire de Rome
Itome, -S juin ,

ïx- commandeur Apollini , qui a élé élu avant-
bkr soir, hmili . comme maire de Borne, l'a été
par 42 vois sur 50. Le commandeur Apollini a
déjà Mé, .il y a quelques années, maire-sup-
pléant, il appartient à 1a tendance lïkrak mo-
Aille

Les grèves
' Milan, î juin.
• On mande de 'Londres au Corriere dellu Sera :
¦ La grève de Ja police, qui paraissait immi-
nente, a été conjurée grâce à l'attiluii? du gou-
verncmenl , qui a accordé aux agents tes aug-
mentations dc traitement ct ks facilités de ser-
vice qu 'ils exigeaient , tout en rcfU-'-ant df. recon-
naître l'Union des agents qui demandaient à
être mis sur le même uted que lt» Trade-linions,
c e.st-a-dire qu 'on ltur reconnut k dro« il la
grève. Le gouvernement s'y est forinelkmenl
apposé.

Huplei, i juin.
La grève générale a éclaté.

. Pavir, 4 juin.
I.a grève des ouvriers bouljngers devient de

plus en plus grave. L'n four a été incendié rt
ou a essayé d'en incendkr deux autres. La
police a opéré deux arrestations.

SUISSE
Pour la semaine de 48 heures

Genève, 1 juin.
I-e personnel fédéral des entrepris» de

transport , réuni hier mardi , 3 juin , au no libre
de 3000 employés el ouvrier», a organisé vne
manifestation en-faveurr dc la semaine de 48
heures.

l'n ordre du jour a été voté , approuvant ks
desiderata présentés par lTtiion fédérative au
Conseil fédéral, k 24 avril dernier , suivant hs-
qucls , d'accord avec les revendications présen-
tées par l'Union syndicale suisse, k personnel
des enttçpr.sïs de transport réclame l'introlu.--
lion de la semaine ttt-M h«iir»s '

L'affaire de Lugano
Lugano, ! juin.

Le juge d'instruction fédéral s'ttt rendu à
Lugano pour enquêter sur '.'affaire de i>x-
dJrectcur du casino. M. Pèche , sujet français ,
accusé d' espionnage e! de contrebande , l/c juge
d'instruction a terimné, hier matin, mardi , son
enquête, et a fail conduire l'accusé ix Zurich,

tklte arrestation a produit à Lugano une
grande impiession. I.c secrétaire particulier île
M. Pêche a été également arrêté.

Ijijfnno . -J Juki.
Lcl'opolo r. iMtcrUt &.< que ks bruits Jes plus

divers courent au sujet dc ' arrestation dc M.
3'èchc. ancien propriétaire du Kursaal. La po-
lice garde toujours une réservo très rigoureuse.
• On a arrêlé àuysi k secrétaire particulier de
•M. Pèclie. un certain de Creuze, su domicile du-
quel unc perquisition minutieuse ' a été effec-

D'uprès k Messagijero . il paraîtrait que M.
Pêche opérait au préjudice de la Suisse.

Tué à la montagne
Appenrcll , I juin .

Ail cours d'une excursjon dans le.s montagnes
d'Appenzell,- un jeune instituteur .snirt-ga''ois
nommé Wagner, 21 ans. a fait dis chute de
NO mètres tl s'est tué.

Ch&mbros  fédérales
Berne, i jmn.

¦1̂ Conseil <tc.< Etals aborde le projet de r-w-
juiisation du Départenient fédéral dc l'inté-
rieur, réorgamsJlion devenue nécessaire i ' la
-suile de Icsteiision des alfaircs.

M. Ador explique la classification projeté»'.
M. Leg'cr (Cil.-iris) demande de limiter le

nombre des fonction naires de la Bibliothèque
nationale. La commission est d'accord , mais elle
ne tien) ipais pour opportune une délimitation
trop précise.

l.e projet est adopté.
Le Conseil nalional discute l'initiative socia-

liste demandant la suppression dc la justice mi-
litaire.

La majorité de la commission propose , le
renvoi , afin d'élal>orer un contre-projet.

La minorité, au nom de laquelle il. Ryser
prend la parork. demande que l'initiative soit
acceptée* .

Le café Hag, café en grains sans
caféine, même pris en fortes doses,n'agit ni sur le cœur, ni sur les mus-
cles, pas plus que sur l'état général
d'une personne ou sur son sommeil.

Prof. Df K. B. L.

Mr—4_l ĵJarque Française L—

CREME SIMON "
^Unique poarigfoileileA



' Monsieur et Madame Joseph Magnin-Bersct ;
Mlle Kcine Magnin : Mme ct M. Vincent Filis-
«oi-f-MiiKiiin ct leurs enfants -. Mme et M. \Wn.
delin Kcssl3r-Magnin el leuns enfants , i'i 1-Ma-
vnver-le-Giblom : k Révérend Père Marc . C-a-
.puçi», & Bomont. Os'it la douleur de faire |<art
de la. iierte cruelle qu 'ils viennent d'éprouver en
la personne de

Monsieur Modeste MAGNIN
ancien syndic

décédé -pieusement , dans sa 76me iiiinéi', muni
des sacrements di l 'Eglise.

L'enterrement a eu Ii;u à Kstavayer-k-Gi-
bloux, uv.'n-rc-.li 4 juin , à V» h. du matin.

Cet avis tient lieu dc lettre de .faire -part .

.Madame veuve Jules Kern et ses enfants ic-
încrcient bien siiuirîineiU ks (latents, amis ci
connaissances, ainsi que la -Direction de -l'Usine
à Gaz qui ont bien voulu s'associer à leur gr .nd
chagrin.

Le bonheur des mamans
c'est d'avoir sons li main une botte de pondre
Dole!, qui supprime toute rougeur et transp iration
Scre chez ks bébés f t adules. 1388

Vente «u prix de fabri que au dépôt ,
A LA GERBE D'OR, Rue de Lausanne, 33,

*«»** ««;««*• ***«
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BELFAUX! BELFAUX î
Rotonde de l'Eôtel des Xiil dotons

Dimanche 8 ot 15 juin

BEPâÉSMATIOSS THÉiTIUlES
DONNÉE S FAB Ll

Société de chant de la paroisse de Belfanx
Malinit à 3 heures. — Soirée à 7 % hturts.

PROGRAMME :
L Jehan de iiur .- n J n a n r , drame en 4 :¦. _ ;¦ ¦: ,

par I' àb$t J.  eo Mirt in-Donos.
II. Un ¦!¦••• i h l' . - t i . cc.\-,- . y , : i .T i l l e  en deux

acles, par Jj l e i t t :  Gf- t tui l .

Orchestre „Migûon " de Fribourg
Samedi, 7 juin , à 3 heures, rep résentation

pour les enfanti  des écoles.
PRIX DES PUCES :

Réservées, a tt.: numérotées, lt tt. -. parterre
ou gâterie, I te.

On pout réserver les places il l'avance , chas W.
S I L  ¦¦;.•• '. . -. I h-r ,-, . -.n postal 3950

J'ai toujours en magasin un beau choix de

BICYCLETTES
neuves et d'occasion, à prix avantageux.

Se recommande, P 3176 F 3264
Germain JENNY , à Farvagny.

wr SOUMISSION
Les Iravaux de terrassement pour la batte et les

travaux de ebarpenterie peur un parc-balles de hau-
tenr 'de la nonvelle ligne do tir de la société de tir de
Courtepin, CtSurtaman et Barberêche sont mis ec
soumission jusqu 'au 10 joio , é 6 heures du soir .
Preadre connaissance do cahier des charges, et re-
mettre ks offres chei ls souislgné. 3949

Fri la J f S l , Courtaman.

NOTRE

Savon au Lait de Lys
Marque deux mineur»

univiritHeniint apprécié pour «a pureté ,
douceur et roi bon rendement '

ta m»i!lnir .movel pour obtenir un ltfnljrttr
et doux et pour éviter Itt-. milsdiei ttt la peau.
eut de i '. -.j-, .- - ii en i •• i- .-.- parfont.

| BERGMANN & C'8, Znrich—j

Nous offrons à livrer , en fûts prêtés

CIDRE de preœière quarté
VEUILLEZ DEMANDER LES PRIX

Cidrerie «Se GWIKI

SERVICE
DES

EAUX DE BROC
Mise as coacoars des travaux
La commune de Broc met au concours , par

voie de soumission , ies travaux pour l'établis-
sement d'un

Réservoir de {barge de 10 m3 en bélon armé
Les cnlrcprencurs peuvent prendre connais-

sance des plans ct du cahier des charges chez
M. C. Bosclicnq. proposé aux eaux , où ks feuil-
les de soumission sont à disposition.

Les offres , sous plis cachetés, et ¦ portant la
mention : « Réservoir 1000 in* » , doivent être
adressées jusqu 'au l6 juin 1919 à M. Iioschung.

Berne, te 24 mai 1919.
La Direction des Travaux :

pour k Bureau technique M. Kelkr-Mcrz.
Byser, ingénieur.

ICALÛRÎEJ
I Chauffages centraux (
I Installations sanitaires \
', laitilUtUsi y car saliver lu poniilirn par le rida ;

TitéphOMl.44. Ua, Qrtad'roBtsint, !

A i.- r i r . r *. poir le "5 juillet prochain , on à
vendre les

(§&ins du funiculaire
S'adresser à U Banqae l>opnIalre Solaae, à

Fribonrg. P3231 F 3918 731

k. lïmnm Mimi i L
Roe de Romont , f 3 FRIBOURG Téléphona 589

f r**7̂ 'rT ' Ne manquez

j vv* de demander
n %£gi notre
ffS N?k catalogue
A^>y*̂ ir  ̂ N° 2-
vSH^*̂ ^̂ V C'eit dans

^ ĝS&m^rmgS votre intérêt.

VENTE DE FLEURIES
i.c 10 j u i » , à 1 h. de l'aprèa-midl, k sous-

signé mettra aux enchèiea les fleuries de 40 poses.
Facullé d'enlevir lu foin.

Félix l'ERBIAB», * S'-Onre , Fribonrg.

Ttt.': Boucherie 4098; Domicile : 4097.

AVIS - Chaussures
J'avise l'honorable public de la contrée que j'ai

rtc,-'! un grand choix de chaussures cn tous genres,
socques dp meilleure qualité et au plus bas prix ,
taloonnitcs , graisse et lacet» peau de veau.

Je me charge défaire dea souliers sur mesures
«t tontss réparations à prix modérés.

'. -irvr.çoi : OBBOSOS, r ,:' ..' , ::: , ,cr ,
fc x' . f r t  :•::* .. :,¦-

l â^RAâ&R DEVIENT iH-tBÉL .;._ !UN PLAISI R J^^^^^K IAVE. G LE. àAVûN POUR LA BAF^SE. É|p& ^3sS \

5d mousse  ne 3è.cb.e p,4!à' \̂ /^^ML ^S *̂  Ém
II ne coûte que 212& ''Jy^ r̂^lf ^ J" JTïj
èt d u r e ô n ûi^ ' y  7̂ %. ^fc - Jk

|i LAJci\ïc:f àiiu.','>criC'5 Phbrmj& 'Bs Drogucr/es-bèif Geiy-'pour la Suisse HtakQsrberûl iî). /?. dehjj à^ '0haÇenève 
$¦ 

î
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Ciaâreffej* Nadir
en pur Tabac d 'Crient

¦¦ SAMOS* srvgtâ Paçuef agef
'
rfL 4 PUR TABA.C D'ORIENT \ if] . -

\ ^t^ŒS^v. K ** x -° 
rfrtct '¦ 

" t. x.so
j , **-̂ \)  ^i '̂ r/'° brun ¦ . , „ x,4o

(
^
0^2

* » . 2/! i6o lilaj .. ,. i.6o
^-̂ -——-\-. 2 d'pcci'iil bleu ., „ s ..

, . -̂~-~j  Y^. I £iwe Jàutnon .. ., s.so
ClGAREITTES -J)J l y  ; —; —-

rSl/\PilRL ^ -) SOCÎ&Ê AXOXY.ME* / XhiîùerÊrëref&O
,xs GRAXDSOX

Il mm nuil - ¦¦ i ¦¦ ——~~ ll - _ n 

Onoûïritrcortolfr PBjW JI pâÇê PfiOTïlî'PH'Pâï
trèi capable, raclant faire lT|l ft Hf if l| nf  f j  tllilî I 111 Jj LS 1 il il
daneuf , es! demandé. Tw- Mil(BtBltf «BB H WM ¦ BEI Mil ¦ MH
vail :,:• ¦:. -, -¦ pour loate l'an-

tSS^SSi "n don' Jeudi, isaaiaaiée dès 3 tare*
8'adres er p»r éc-it sois - -̂  ̂ • — ' -̂ . _ — nawa» ____»____. mn __¦ ¦ n •__, ___£¦
3818 t-' à Pal»Uclt«» ^ «  g B  ©ftl f f »  VCT W™!& S

^ "*Ba* g \ B™"

ON OK1I1IIDE
pour une petite famiUe , pOU!? familleB

IUI6 j i ' l-i j - G  filiC Pi-ogrammo spécialement composé p^ur 
la 

circonstance

de prêiêreuce déjà an cou- par fOrckeslre WlLELM Y- VISO Mrant des travaux du mé. t"
nsge. Entrée tout desuite , Consommation de choix. Servie* soigné.bons raees et vis de fa- »»¦»«¦»•
¦Ç*" ï 

*£$ RESTAURATION
Adresser ollrea écrites .

5S S:g^.y • E. J/EGGI-SCH1LT.

L'aîile da Marsens ; Tous les soirs CONCERT
DEMANDE % ' ¥**c><>spr*ajxxmei varié

pour tout de suite i ,
vu t i i i i x .  n'<-1: r ponr
munir;.:, ,., centraux, . lI!l!!l!!l!IipOIK'ii!l 'ei!»L!ll!!3i_l!!lBllM
de préférence un jeune . .
bomme. Occasion d'op g p» , ¦•
prcTidr , " l'apparelllags. i ir-. RM ^» M B ,à\S dQl f a9 ' |P1ftl I <8* -
mennUler - e lu . r j . r . »- ^ ËBO %» S g W  ̂

ik 1 I US U«9 Hlir t  r .u l 'i i i imii .  gg ™™* ' ^^ ^™- ""^"^"^^ g
S'adresier a l'JKCOSO- g i«iiiiw«iHn _̂_____B_w____iia»w________._ _wMW«_»___q^ g

BAT, » 11,vis" •-:.->
¦ 
fi .  H g

i

BIBUnilH H vne cartc poslale sl vous ave; besoin de y£*\.\ 6?
If r f i l lR r  * souliers Nous vous ferons parvenir par JUH J §
¥ ÉlnOlln î rclour du courricr no,rc' nouveau catalosue A \ ' «|!/

m illustré, alin que vous puissiez choisir avec «ï'i^M |
o»minn-antomoblle K réllexion. La commande faite , vous recevrez vSP '
neuf. Charge utile 1600 g immédialemenl des chaussures qui surpas- V JB>\ m
kg. Fabrication suisse. Li' j  seront toutes vos' espérances el qui seront J- G ^a\ B*
vrable tout de Balte avee B en mtmc lemps bon marche ct tEBl-i
garantie. _8150 de très bonne qualité. «kS-J i-

Oflres s. P 3017 P à Pu- g \W»1 B
blicitas S. A., Friboarg. _ X&O m '

F, BOPP | Rod.HirfMuS.ïénxtaurg t
Amouble m»ntt llSHOiffllIIffiiiliœillgli TinilitiiiaiK^^^

ni dl Tii, 8, FRIBOORG "~ 
; 

~ . ~i~"" \ „ T~TI

'« • U H .  i ri lT A  I 1 ti / i  Je demande à acheter
Fournitures POUÏ ineOblaS ¦**¦ * *f V *** * ¦ .¦ ¦L" bouchons en poroolalne,

tt Mi Mrurele générale à Gynécologie M ££&?&¦ ' v i -  Reçoit tons les ionra , de t </i ** h-(dimauche excepté) bouteilles è Kire, lait,etc.
COUtllS. Clins. Mardi et aamedi , aor rendez-vons aenlement Faire 0?™a ave.c, Prix

, %_,««_u^ f par grandea quantités, s.
liche io, Rae <ta Tir, 15, MMJBG t feSif*̂

*̂ LE PLOS BXOUIS DES OEjE OIltfJS r*
IX PLUS PUISSAfT DES /lECOtiil TITUAnTS

Dir (oui les <né,l«<-

ENVOI GRATUI T
ft'1'..̂ .-i SUni: ttâl

En Tente : l'harm. Bonrgfaiaeelit A- Ootlran

J : demande â aoheter d'Occasion . . , ..

petite batteuso avec manège
Alrenaer offres à R DK.SSIJUOUttG, négociant

Sl-Anblnlltrore). 3913

liam el-riiiii
A LOUER

A remettre, dans _ important village di
vignoble neuchâtelois, un hôtel aveo café
restaurant. Excellente affaire ' pour preneu
sérieux. — S'adresser, pour tous renseigne
ments. sous C. F. 646 N, à OrelUFiissIl, publi
cité, Neuchâtel. 3628

Tourbe de Dirlaret
sèche et de 1" qual ité

Conditions de prix etde pajement favorables
ponr livraisons immédiate». " .

Ponr tons renseignements et commandes,
s ' eci: - -  c: T an l .:.r. : ,- . 103, nie 4c Ztcbrin-
gen, Friboorg. — Téléphone, 3.15. " 3870

Mir M
breveté à Lausanne, de-
mande place pour tout
de suite ou époque A con-
venir. 3927

Adres, offrea s. P 38St M
à Publiâtes S. A., Fri-
boarg.

Suisse allemand , catho-
lique (19 ans.)

D E M A N D E  PLACE

VOLONTAIRE
de bnrean

en Suisie romande, où il
aura l'occision d'appren-
dre le français, de prêter,
dans le commeice «Je bois
et près de Fribonrg.

Certificats sont à dispo-
sition. S'adresser k Otto
BISI, Alpnach-Dorf.

ON DEMANDE

mm? màù
chez A. sicjcr, mare-
cUal. Fribonrg. 38G9

L.-) f tbr 'ujae de brieeleh
Avea. de l'érolle», 19i

DEIIASIIE

deux bonnes
ouvrières

S'y adresser 39S4

A LOUEE
ru» de Romont, apparte-
ments, 3 pièces et dépen-
dances. M'A

Offr. ions P1138 F à Pu-
blicitas 8, A„ Fribonrc.

A vendre d'occasion

un coffre-fort
à l'état neuf , grandeur
moyenne. 3958
S'ad. sous P 3863 F à Pa

blicitas S. A., Fribonrp.

JF»E3RI>U
une bague-brillante.

La rapporter oontre uns
bonne récompense au bu-
reau de la l'ollcc locale.

Communes!!
Particuliers ! !
Avant de latre vos cap-

tagis d'ean oa dea draina-
ges, adressez-vons dans
Votre intérêt an soussigné,
vous éviterez dea travatu
inntiles. Il vons indiqaers
les anari-Ai cl iils A'eaS¦¦¦¦ * . . '.. ' - . leur direction et
leur profondeur, d'après
méthode emrloyée depuis
plua de 12. ans. Itechercbo
d'anciennes condaites. Aa-
enne opârilion non réussie.
Nombreitz certificats à dis-
poi-itiao. Taril Uès moléré ,

Florin» nnn'roul.
ftltrlsl.

w—lliBi

uu.icinant. _( ..
BOlTg D'CSSW
.J..1. 63t»TlB. •
'. U,. m l i a  b**.

Joli petit

HOTEL
a remettre, s. Fribourg,
Peu de reprise.

S'adressa! par *eril
sousP3864FàPubliciUi
S. A., r.-:.> . :.« :, :. i%>

A LOUER
ponr le 85 juillet , le l'-
étage de la maison t» 73,
rue de Lausanne , dem
chambres, cuisine, acces-
soires. S'adresser an 3»'
étage. 3955

Une j l - y-rcii f c  Y' '>'.'- c.c
de bonne famittei parlaii:
li i:: . , ; i j  et allemand, forta
dans la lingerie ot autres
ouvrages «nanusls,
désire se placer
auprts do 1 ou 2 entants.

OltrosouschiftreP3637F
ii PublicitM 8. A.. Fri-
bourg. 3787

AU .'DOCK
IBOEMME iCIE- ' FRIBCURSI
l nui ej HoMOMn I
IPORCEtAlNESCRISTftUXt
J V E R R E R I E .  t
j ARTICLES DÉMÉNAGE)

A LOUER
an 25 juilletprochain, pour
bureau ,
deux locaux
dont une pièce très eps-
cleuse située au centre a»
la principale artère de «
ville de Fribourg.

A REMETTR E
. gratuitement

une mansarde
contre quelques service!
de propreté à rendre.
S'adr. sons P 3660 F «

P«b:icit.S.A.,Fril>ouiS'

A VENDRE
nne propriété ds2O"00in'.
avec logement, écurie. »•
nière. et dépendances , a w
seul tenant, en prê.v«tî«'
jardin , d6km.d«Gen»r«

S'adr. à M. FruBï»»'
Per«oad, H Unt***}*
(Genève . 38»

nrunn
Je demande 4 a<*f';

50,<l«0 bonlailltï 'n03 v
zaley et Valais. , ._

'FeiM olIrcssous chinJ;
L. 3717 X. A Pubiici^
S. A,, Lansanne. *¦*



CABINET mmmxE
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chirurgien - dcniista
EtKJI^X_iE)» Avenue de la gare

Téléphone 42
çgATEir-aT-OEMiB, ifflJM dj la gj», 'a*
, i I..I..L.!-.LX.l..l..l .l;.l..l..l .l..l..l..l..!,.l..l..l..lX.I..(..l..L.l..l.. i..l.ûkiémàmiàm^mmmmm%t23zx$z&S3ït tz s s-s g^s t^^s-g*-

naciuettcs , iialles-tennîg, ainsi i
qûpTtôus*rlei7jouets ' dictera '
" ~_ ¦ prix avantageux. .
| /_.*... 

" KlâYFR-RRFNnFR
f*.. • . ^nlîrnr 1\[Rue de Lausanne, 78 J

j

lazarff itbûurgioiB
rrr nueyu riueui, 155

^TT f̂T^W-tTffT-TfW^TT^PT^TTTT

Bataiiloa des sapeurs-pompiers
DE LA ViLLE DE FRIBOURG

Les jeunes gens âgés de 18 ans révolus qui
iislreui êtro incorpor'és aa bataillon des sapeurs
pompiers sont invités à se présenter jendi eoir.
5 |nln , fc 8 h. 30, il la Maison de jumice,grande
iillo du rez-de-chaussée. I> 8819 F 3933

§our la §ûnRrmatiôn
Grand et nouveau choix de robes brodées en véri-

tible broderie de Bt-Oall en voile et mousseline s
F ' dame* dep. Fr. a H, -, !" enfants dep. Fr. 15.-

Broderiea en tout genre , lingerie pour dames et
niants à des prix très avantageux. Banc au marché
iioedi et jonrs de toire. Se recommande ¦
«¦• E. 'DAGUET, Théâtre, rue des Bouchers, US.

[- ' qualité, garanti pus* jus
en fûts prêtés, au prix du jour

Grande Cidrerie bernoise, WORB

TOURBE
La tourbière de Senèdes (ct. do Fribourg)

iSrt à rendre, d,ès ce jour, sa production. Mar-
ttandise noire, Ier choix et bion sèche. 3815

S'adresser à I * s î. ï, E K «fc SUIBOz.

TRANSPORTS FUNÈBRES I
i dettlnatlon dt tout pays

il?l!in AM MWÈtWEm 1
Siège social ix GENÈVE

I Saccirsalo : FRIBOURQ -Téléphone 3.691
Rue de l'Université, 6, et ruo du Lycée |

CERCUEILS & CO|JRQKMES|
en tons genres, tarils tris modérés

Cierges - Articles funéraires 1
Dépôts i

BULLE i Lonis PASQUIER, sacristain I
ROMONT i Charles CLÉMENT , ébéniste I
CHA.TEL-ST-DEMIS i Emile 8CHRŒTER. I

wriYEIDEE
Paille de froment

ei litière
{liât d.© marais)

iottelée, par wagons complets, marchandise de
Première qualité. * (). K. 8330 L '3913

B'adresser à J. r r r rc . xj . i .  I >., Yïerdou. .

IBlI &ISlII j
Spécialité de maisonnettes

démontables
J. BODEÏIN, " entrepren eur

FRIBOURG
fourniture de planches, bois équarris, brut»

(j travaillés. Lattes, carrelet», lames de
P-'»acher«. P 3497 F 3604

IÉIÉPHONE 101

\mm\mŝ msssm^mm à̂
IA1S0B DE COBÏALESCEICÏ

et de repos
EH MABTINES (Le Mont-s.-Lattssnne)

Diri gée par des garde-malalcs. Contoif . Via de la
"Me. Spécialement destinée aux personno» d_a p»>-_>
Cmitet, (injorb- . Hélérences du nombreux médecins

Itléphone 18.34. Î589

¦̂ ¦BMLBS TWI
Après inventaire ct pour cause dc changement

dc mes entrepôts, -à vendro quantité de meubles
défraîchis, dépareillés ainsi que des meubles usagés

à des prix ti es avantagera *¦;
Se recommande, P 5594 F 3386

Paul LEIBglO
Avenue de Pérolles, 4-12, et Route Neuve, 4

FRIBOURG

(Gruyôre) Réouverture 1" juin
Arrangement pour familles. — Prix très modérés

P 1166 B 3621 A. HEPP f i l a , direcleur.

-CH&ON03W ÈT2%ES INNOVATION
Vérité <Itr-«-«t« ilu fabricant aux iiartlcnllerw

S ans do garantie — 10 moi» de crédit — S joui» & l'essai Wft
Exacte jîlPWfcL ' Eléganta-&»i»pp«n *nt»«.«« *«5r»i«.

—J]̂  êTi«*mr<o!fa Fr ' " W*t**t» irfiWpn.
9|8 «. f tï%:i M ELZîL  '' '-• • - -¦'¦ "*• ¦• **«J?*  ̂ T&g*j&hS&& TSt *X -lnm..v.-wi.«i«»fa.

^•ÙEKËB'' . XoiobPMM» IMret lt HlIrlUt.
UOtflIt 8 '"

^•̂ ^'̂ U-

^a_y,» '.' ' 'ri ' l\^B^ ?.°-:i lif.il.> màiU ««•» relier
Ë&f'L ' ¦// ••"5 /f ' TM_1 <w»pt. (r.«.—,l»r«w lr.4S-—

/SflT-'/f) ertSCrfT ' l"i-tBtt ">m.;i. lr.53—, lerae fr.*S».-
Bw: ¦ ^̂ -3.2*  ̂ Z -181

320S
- Boi" "'¦'* «•'«»<•»

89 -Q *v ^r" *'\ r\- B_M eompi. lr. 56 -- , \tr.*i li.tyt.~-

H& -  >|*ïj *Ti_ L. ""•• • • «J- PB AeyP'« f '- 10- ?" moUlr.5

^By'- 
^ 

T Jï^ s ĵ Ç l B »  .cmpl. lr.22S.-. terme lr . 249.-
^flj^C* , ï*~A r̂ , t\tlMMr ^5»>

OP'«rt.60.PsrmoUfr.20

^^BH —: ~r cr Penses aux grands sranUsM

Pabriqne Innoïation , A wûn-̂ i u chaux-dt-Fonds
'.'.:. '* .r, -. d" conâanc« «t dtt rieille reaoramte. ¦— Fond«e en 1903.
La premier» du «t ore en Suiue. » Tou>our* Iinitie, Jamaia ittlie.

DiniAncet n.i» eUalOglM mUi r l rrMCOh AgMll >éfî«a *t bmaém Jciaanddl.
B#aui CftOftjg '- '¦' "'[¦•-. r.'vc lb «I Mjftlrtwfo. ItiJititif r If no», du joft^aL

.p.KLlMnttid.iai«
taine de pondeuses de f  "*» - a

Mim-mm 'Ŝ ^^̂ œ
Béparatlons BOlgnéci c°nrs théorijoe et pratlimo. Brevet professionnel garanti

Avillp ï-';T'"' -'']r'i1p' Grafld ateIier spécialement monté p. revision
Uï.UO iOtt̂ UClCI complète de voitures de toutes marques

62-79, rue de Lausanne •'« ",' ' ,• •" -»

^ 
TT-T Grand Garage Majectic, Lansanne

Uil mCitrâll Aysnue ds Morees, 79, téléphone 3247.
en estivage 10 brobis. ""'

taïaut * Ba:ebmà Appareils
OB DEBAKDE A ACHETER ^L-i*-.»-.-LU..—un rucher photographiques
U.JJ. L lAl̂ Xit/X 

LE pL(JS CRAND CHQ|X
avec UDe ou 2 colonies, à NOUVEAUX JE^RIX.livrer lur place. _. , , , , __ ' ,. 7 _ .,.

Adresser oflres sons Demandez le catalogue jratnll chez - - S5MMWB.p.budu.s.A.. siMELt, place St-Pranooic, taiisanne.

à BUCHS (Bheinthal )

A. Natural Ls Coultro H", S. il
GENÈYE

Expéditions isolées Trains complets

Agenoe-de transit a dédouanement

Prix à forfait Assurances
RENSEIGNEMENTS GRATUITS

H mmmWM *™***^^ ®gm®m rmsssmatmitmm̂

ST-GALL
Organisation epêciale pour le trafic avec l'Autriche
allemande, la Tchéco-Slovaquie,, la Pologne, la

Yougo-Slavie (Serbie) et la Roumanie.

Fiile de magasin
de confiance, de • 25 '• 6
30 ans,

est demandée
dsn» une boulangerie; en-
trée tout do snite.

S'adresser sans P12G0 E
t (•• -.. - ,. : ¦ : :¦ S. A., Italie.

Une demoiselle
ayant qaelques heures de
libre , connaissant la dac-
!;. l-  -.;:- .-: | - i . :  ¦ f- ançalse et
allemande demande occu-
pation.

S'adreeser sous chiffra
P 3E26 F k PobUcllaa
S. .".. ;';- i ' .!:i-.:;;.- .

Une pafsonne
ayant diji des connais.
8 jnces CUli il - : r i . ..I ¦.¦:•!. ¦ n -
de plaee dans bûtel,
pension ou grande famille,
a i . •:11- de pr£tér„ comme
aide aupris d'une bonne
ouisinirre, où eUe aurait
l'occasion de ss perfec-
tionner. 3016

S'adresser sous P S8I3 F
.'. 1-n b I U ' l l K i f i' . A., I'rI-
IionrE.

Le succès croissant
obtenu parlont par Ie Ttaé
Bégnio, n'a pas raanqoé
de prevoqner l'apparition
des Imitations qai accom*
pagaent ioéviUb'ement les
produits ayant conçois la
faveur da pablic.

Ces imitations grossières
doirent être sigcaléet, eSn
qae cliacan exige le véri-
table

Tiié iléguiD
qai, senl , par sa -composi-
tion rationnel!», basie snr
dea études_ spéciales faites
sor Iea principes actifs de
oos plantea indigènes, ga-
rantit nno

efficacité Ml
dana tontes l;a maladies
dont l'origine est na sang
vicié, tels ane clous, dé man*
geaisoca aartrea, eczéma,
vertiges, plai«s, varices,
etc. II pest être pria aana
aacan inconvénient, d'ane
ic.rcr; prolongée.

.Le Thé Bégoln ne se
vend qa'en bottes c__ -.• l -ct .  -..-.
de 2 fr., jamais an dé-
tail dans tontes let phar-
macies.

Défôf à Prilourg :
BoursAnechf ^- Goffrau ,
i.«Bp. P 310*7 C

N DEMANDE 4 LOI
pour juillet - août i aux
environs de fribourg, petit
appar tement  meublé,
très ensoleillé :

S 3 chambres et cuisine.
Adres, ollres, à Publi-

citas 6, A., Fribourg,
sous P S800 F. 3806

F. BOPP
.4m»u&km«nfs

rue du Tir, 8,
FRIBOURG

Papiers peints
mm ceoix
Boa m&rehé

A LOUER
pr. le 25 juillst , à ménage
tranquille , appartement
de 2 chambres, alcôve, cui-
sine et. galetas; eau et
éhetricité.
S'adres. sou» P 381G F à

Publicitas 8. i., Tri-
bonre. ' 3946

l?iinipiif®£ 9 Ti1 UIJULvlfl.JL  ̂o •
Réclamez dans lee magasins de tabac de toute la Suisse nos

maarfaclnrées avec des tabacs d'Orient de tont premier choix
PRIX : 1.- 1.20, 1.30, 1.40, 1.60, 1.60, 1.70, 2.- par ' » pièces.

Société Anonyme des tabacs d'Orient
SATO, Genève.

'«Sr'SHSWwS*» »-!̂ ^3»»a«MgMMi«»M«MB«agS«l»Wg«WMJ.IUUI« *^^MaM" l̂*"̂ »''«*«''"

VILLE
Emprunt 5

Autorisé par la loi du 28 Mai 1919

Dans le but de sc procurer les ressources nécessaires à la consolidation de sa dette flottante el
à divers travaux d'utilité publique, la Ville de Genève créa un emprunt de 25 millions de francs,

Cet emprunt est divisé en obligations de Fr. 5C0-— et de Fr. 100.— au porteur, munies de
coupons semestriels et d'un talon pour la perception d'nne nouvelle série dc coupons.

Les obligations peuvent être déposées, sans frais pour le porteur, à la Caisse-Munici pale, qui
délivrpra cn échange un rêoépissé nominatif. Toutefois, ces dépOts ne peuvent être inférisura à
Fr. 5000.—, capital nominaj. -

III-
Cet emprunt est productif d'un intérêt de 5 % l'an, payable par coupons semestriels, )« 15 juia

et le 15 décembre de chaque année.-Le premier coupon 'sera payé le 15 décembre 1919.
IV.

L'amortissement de cet emprunt commencera en 1924 ; il sera réparti sur 35 années et s'effjc-
tuera par tirages au sort annuels, Conformément au p lan d'amortissement qui sora imprimé au
verso des titres. . . . . . 

^ 
•:

La Ville de Genève pourra toutefois procéder, ù partir du 15 Juin 1929, ou remboursement
anticipé total on partiel de l'emprunt , moyennant un avertissement préalable de sir mois.

Le paiement des intérêts ct le remboursement du capital se feront net d impôts présents oa,
futurs et sans retenue d'aucune sorte, •

à la Caisse Munici pale de la Ville de Genève,_
aux guichets des Établissements faisant partie du Cartel de Banques Suisses,
aux guichets des Membres de l' Union des Banques Cantonales Suissrs.

Lo tirage au sort des obligations à amortir s'effectuera annuellement, dans la première quia-
zaine du mois d'avril, par les soins du Conseil Administratif. Le premier tirage aura lieu en avril 1924.

VI.
Lea formalités seront remplias pour l'admission des titres du présent emprunt aux Bourse»

de Genève, Bûle et Zurich. .: . .
VII.

Toutes les publications relatives au paiement dss intérêts ou des titres amortis et au rembour-
sement ou A la dénonciation de l'emprunt , se feront par les soins du Conseiller Administratif délé-
gué aux Finances, dans la Feuille dts Avis Officiels du Canlon dt Gtnivt , duns un journal de BJle
et de Zurich et dans la Feuille Ogiciellt Suisse du Commerce.
¦¦ GENÈVE, le 30 Mai  tSl9. ' ' -* ' . - .: ^ 

¦- ¦----•—¦-- - ~-r—- , - .- -̂ .«—-.--
AU NOM DE LA VILLE DE GENÈVE : '

- Le Conseiller administratif Dilègui aus Finances,
W UIRET.

Le présent emprunt da

Fr. 25,000,000.- capital nominal
sera offert en souscription pubji que du

4 au II Juin 1919
aux conditions suivantes :

Prix d'émission : 96 ' 2 °\0, j ouissance du 15 j uin 1919
La répartition aura lieu après la clôture de la souscription moyennant avis par lettr» aux

souscripteurs. Si le montant souscrit dépasse celui des titres disponibles, les souscriptions seront
soumises à une réduction proportionnelle.

La libération des titres attribués pourra Être ciTcctuée dès la répartition et jusqu'au 10 sep-
tembre 1919, cn déduisant ou en ajoutant les intérêts ft 5 % prorata lemporis, Selon qua -la
libération aura lieu avant ou après le 15 juin , date de jouissanco des titres.

Les souscripteurs recevront, lors de la libération, dea certificats provisoires qui seront échangés
ultérieurement contre les titreB définitifs.

Genève, Bâte, Berne, Lausanne, A'nuchâtel , Sarnen, Soleure , Sl-Gall el Zurich, h SO mai 1919.

CARTEL DE BANQUES SUISSES ¦
Union Financière de Genève. Banque fédérale, S. 'K.
Comptoir d'Escompte dé Genève. Banque Populaire Suisse.
Banque Cantonale de Berne. Banque Commerciale de BUe
Crédit Suisse. ,- Société Anonyme Leu & Cie
Société de Banque Suisse. Union de Banques Suisses .

AU NOM DE L'UNION DES BANQUES CANTONALES SUISSES :
Banque Cantonale de Bâle. Banque Cantonale d'Obwald.
Banque Cantonale de Zuricb. Banque Cantonale Vaudoise.
Banque Cantonale de Saint-Gall. Banque Cantonale de Soleure
Banque Cantonale Neuchàteloise.

Domiciles ae souscription : •
Fribonrg : Banque de l'Etst de Friboarg. Balle :. Gsnqae Populaire Saisse.

Banque I'opalaire âaisse. Crédit Orajérien.
B*nq«e Cantonale Fribourgeoise. Estavayer t Banqae de l'Eut de Fribonrg.
A. C,'.n e. * i c, & Cis. - ' Banqne oantonale FribonrEeoise.
Weok, Aeby & Oie. Crédit agricole ét industriel de la Brojs.

Huile : Banqae da l'Eut de Friboarg. M or m : Banqae ae l'Eut de Fribourg. ' **„ „-, . Banqae Cantonale Fjibonrgeoue. Banqae Cantonale Fribourgeoise.
Banque Populaire de la Gruyère. Baoïjao Populaire Suisse,

ON DEUAXDE

unjeunehomme
pouvant recevoir et cobsi
ies bois.'

Fuiro oflres, par écrit,
so«sPl-t73B,ôPul)liçita!
S. A., Bnlle. 3936

X.t\ grande p hu cuiH-
cie cc i i r s i c lionrg.
knecht et Uottnao, il
Fribonrg, demande

un garçon
de 16 à 18 ans pour faire
les coursas. ^^^__

ON I » KJI .V I I» J :
one jeune tille comme

limm as tabft
pour famille ; connaiisance
Ûe 'a créer cr- cr .  :¦ ¦• ;. bon li
pag>8. — S'adrer. â I»n-
i.i..• _ .,•-•. s, \ , m l. '-i:.
soas P t!75 B. -3M7

«?_as^_gk __R.

'WCStKKt^e»

DE GENEYE
o de Fr. 25,000,000

àà* ma m i i -mtfMâwmtmktm———^^^^^W,----------̂ »-̂ ------— —̂ —¦ !! ¦¦ <

Grand atelier de peinture et d'enseignes
et décoration 

J. GALLEY
Edouard GEX, successeur I

Avenue do Rome, 5 - FRIBOURG - Fondi en 1900

VlWrr'gTnT^TtTVltf^ te t'r»* à re"»t lumineux , brevetE1ÎSEIGMS ,6'3"'1SSSS:*" ""
i n i  _ M i m Cc/ianti/ion» c. disposit ion.

DECORS - FAUX-BOIS - MARgBJS
Peinture  de meubles en tous genres. — Croquis sur demande

«»» PRIX MODÉRÉS o*»»
Se recommande, Ed, GBX.

~7r-r^-r-zz= _--rr—^----- ggggmgg. . , , . ,„__-



L'emploi de quelques boites de Biomalt suffit généralement pom* faire éprouver l'agréable sensation de ses forces renaissantes et pour que l'extérieur s'en ressente!
également.|Les|traits tirés, flétris , disparaissent , les chairs se raffermissent , les muscles sont plus vigoureux, le teint devient frais et rose. Le Biomalt, qui
n'est pas un médicament, mais un aliment fortifiant naturel, se prend quand on veut , comme l'on veut , soit pur, soit mélangé au lait, au café, à la soupe. Le Biomalt
est de nouveau en vente partout , sous tonne liquide, en boîtes de Fr. 3.50. L'emploi en est très économique, puisqu'une boite sutftt pour environ 8 jours. -

Jean© fille
--t iemtalUe pour fa-
mille 'de deux porsonnss.
t onna occasion d'appren-
dre l'entretien d'un mô-
osge, ainsi que l'allemand.
Cages suivant capacités.

Oflres à H. Jean Iaeli.
F Uehneratr., 7, tt Zu>
rteh VI. 3858

Fibuqut micoiss
da cigsrtUei dt I" ordre

DEMANDE
messieurs  capables,
bi;n introduits auprès
de la cliedUle , comme
représentant*
contre forte provision.
EaKaireineat ferme en
cas de services satis-
faisants.— OITres avec
indication des occupa-
iiona antérieures soua
chiffre C2231Z à !¦«¦
i.u ci! KU a. A.. Zurich.

Conviendrait comme
gstn accessoire pour
voyageurs, en cigares
ou vins. 3325

^ 
C» 

DEMANDE
poar petite pension, à

l ::¦-.- ...¦

2 jeunes filles
iropres et actives, l'une
t omme fille de cuisine,
l'autre comme aide de la
tt rama de ebambre.

OITres sous G 6043 Y i
w. h iii- i l .  :.. .'.., Berne.

SUPERBES
planches de champignons
comestibles, réunies cn
brochure avec texte des-
criptif très 'clair. Tirage
tn noir 1 fr. 80, coloriées
£ fr. 50 et 3 tr„ port en
sus. S. Henehox, Chan
deron. H, Lausanne.

Aux grandi

ggjijgj fe ssÉes
Th. STRUB

2, rue Marcello, 2
Téléphone e.ae.

rois trouvez toijonn
prêts à être livrés
chambres 4- coucher,
¦aile à manger et meu-
bles ea tons genres.
PRIX AVANTAGEUX.

Exportation
Jouets

Je suis acheteur de tous
jeuets pour exporter en
pays allié]. Fairo offres
p*r grande quantité soos
ibiffres K 3716 X a Pn-
bUeltuH S. A., Genève.
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é&9j ^m m M m . m ? 3 * ^ **!!} 42m sitir 1» mrfL *& - ^-:EJW"^i3W".®
FONDÉE EN 1872

j 
¦ . - ===== Placée sous le contrôle du Bureau Tédéral des assurances , à Berne - ¦ ' ' ~ •——

A88UranCe8 6I1 CaS d8 déCÔS RSIlteS Viagères immédiates Participation annuelle et progressive dea assurés aux bénéfices de la Compagnie.
—- «onuntd. î fïïîJïïïïSrt i. ioo i i l:fr i°oo

gara
de

ie
v;;ie?; ŒTï 

La Compfgaie di8poae de Fr- m-~ pour
MUlei, avec ou sans clause d'invalidité. A GO ans Fr. 9,50 

chaque l'r. 100.— de . valeur actuelle de ses engagements.

Vie entière, à primes viagères on temporaires. . 
j 

A 65 ans , 11̂ 4 Direction : IO, I*lie d.© Hollande. GENEVE, r- Téli 39-47
Terme fixe et Dotales, pour la constitution d'un ¦ A 75 ans » 17,62 Poor tous renseignements, s'adresser è : i Marcel JOLIO IV, agent principal, FarvagDj-.

capital en laveur d'enfants. . Lo tarif pour femmes eat un peu inférieur. MM. Jos. GE.VOUD, agent général, Clifitel-Sulnt- ! Tél. 1805-2. '
r ¦' ' 1 1  Denis. Tél. 12. 

, -. , . , • • i, , , i Pl'rre DOUSSE, agent principal, Le Mouret. I . Inspecteur pour la Suisse romande : M. V. Karclier
La Compagnie conclut, en outr e, toute autre combinaison d assurance, au gré du proposant. I Tél. 16. [ 296M, Chemin do Miremont, Génère!
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Théâtre des Variétés JlfltAïï lÉllN 0 â LOUER T*: EXPORTATION
Bureau :8h.  CASINO SIMPLON Rlttau : B X h. 3-" lUlUUUJl l iD  pour le 15 novembre 1919, su centre du village de Je demande fournisseur

V «tmi-s.v»n /% 
Mn„,«,n«rf«, Suin et à protimltô de la route , nn joli e» pour petits articlesen bois

m voilai neuves et usasées „ m * ln B„c i«Ben„nt tfe «,in<, fervant pour la gatner.e,. . .  . . .  -ii„nnihJfS^..-.it« tuwxurt*, cuisine, buanderie , cave, galetas et esa t inage t t  petits bou-
JckQltii «*$ \ f e»ï îdned ï  

dispomblestojtdeiaite un beau jardln . . " .. * tons en Joit pa-semente.
¦SC45UI *=1, »«S"M» ««» Stock Michelin Four tous renseignements , s'adresser : Coopé- >*e. — Faire ollres sous

2 REPRÉSENTATIONS EXTRAORDINAIRES ?SSSîSSâ-1 gggggg<;o'- g^gg^gg
M™ Lise Perly, lie chanteuse légère du Gd Théâtre de Lyon Atelit

e
r
t %jjgff& MMMLMMMBL^Wff l& Êm /nf irmf er

M. Bcckmanns, Ire basse chantante du Gd Théâtre de Lyon Fournitures, accessoires g j ' l i n n  ff fh  /VA A Atltf ftft I S i/iinpitaide» Bonr-»«»«. *««••>• i liiiduiidse cciiii ai i xsss^^%
m a n.. m -M-, «X VT n in  n s a i m̂ r r  Voitures de lotation BB U g» actif . Entrée immédiat».4 PI f  M SVfilllPiT 1 Albert BLÂiNïC 1 Li ilLLL III M&llIfflMll GftBABB 6BEHI0Ï , BI1JLE ¦: La Prairie, 55, Pérolles M.  l ift,.

. . .  „ , , „ ... !a plus ancienne maiion H " i U|£ M BiGs BOpéra comique on 2 actes, de Donr/et U de U phea. • •  Téléphona78. ffl TRM8P0MQTI0B REPlfiATlOKS ¦
Orchestre sous la direction de' H. TAgSET, du Grand Théâtre de Oenève H Sntir i i i rA ssiiirtnÀnM « Je demande i> «che-

I , . , , ¦ oouauro «UfcOgeno «g «er une certaine uuanUlâ
l i t ' IOUS UC (llilUI îg »41«tbone 6.77 téléphone 5.77 M de fûts S bière pression,

Pls-ces à l'vrutee •. iiniaon de fleuis è.. sti 'niTti, ma d« Lamanne, 18 T. 8w M neuts ou d'oteutôft,pir jeune dame , ox-élivo W l̂ J £^m^ ^ ^ ^ M̂ f!^ ^i^S M M  >"«"« otrres «oas , hi Iti e—^ : JfiRïïKSiii N . m^^^ '̂ '13B^m ŝa^^s t^S£ï2^8f j on/îardj v^es e/c^ SSST B" k" m k vendre aux enchères publiques . ycMnRFf  Za/tSà/ï/ië. TV/Tan ¦niai» m«cr#dl U Jntn , k a heure, da .cir, il 1« A V t i t U K t
É»V • jjJ&t. XYXOUJJXW* plate de Pouilinaz, une Jolio propnéti située B.Hiidturabonrde»*.

M fe&l'f ' Ouvrier fâchant travailler au centro du village , comprenant i jolio maison , ehinc A battre «vee
{ ».,JC, 2*?%** seul est demandé. grango. écurie neu«e, 4 poses de verger attenant ilPcoaen»e i un prix

r^ ri ÎT J3f eu« «,..r,.r~.. "'/-•' 8'adresser au Honlin 00 première qualité, ainsi que magasin achalandé avantageux.
Il ^Wt '\. C.,, ,<;.,,.'t~. - r,r ¦ ^*S-S t «oU»z, fcBre«»onn««, et. séparément , 1 pose de forêt. 3922 8'adresser à Publicitas
¦̂ '¦-'-̂ ¦W'î̂ lt V""'" "'"-'»•'•''''• 

^-̂ ï
^%-̂ . prés Moudon. SSMi L'exposante : Marie BBOIIiltT. a A., Bulle, sous P1211B

IrH P̂ ''

Iwk 
rsS~ M§! M^%^

— — T ¦: . y  %jDWkikiiiWà3-ireS
VËNTI DE FLEURIES J^TLi. | ;7 

^^^^^TXLe iou;s:çné up'sera nux enchères pahii-i/. . . le Je cherche fabricant , î?" ,.-' _ 5 * " ¦• - ' t,' • ' ' P
jeudi 5 Juin JOIO , dès t henre après midi , . pouvant ine fournir dfS »a»_»i«*- •**&***. uu.t&if e v«»-̂  •wf XiâfcS t̂e^Si. **«̂
Crcstler-aar-siorat, lea fl'nrlea en foin de 18 poses, tabourets sipin , t t  suis 

^^^^'r, ptsts d« «èile, lî posta di gîwiae d'UtOSUM et acheteur dft tout* articles "$*»_£/
avoine et % [oie da colza. exportables tn bois pour

Terme de payement. — Uendez-vous des miseurs à pajg ;, : > . . - .
t honte aa buffet de la ga c A Crtaiiler.evHoraf. rairc offres tous chiilres

Cre3sic-r-»ur-Morat, lo24 mai ISI9. 3S73 T 3719 X à Poblleltaa c __ «n- ttt. • L r. ni j.L«po.ant :p»oiTorehe. s.*.,Ve»*,«. "s" GroseiUes rouges avec pommes Abricots GroseUles à maquereau
im\\D 1711 I D  Pruneaux avec pommes Oranges Cynorrhodons

î M llwliff\m IW M JSrIÎ4L -s^
Bw

r
,n
" ra!slns S^ÏS »lm -UBttUiriBBS UQlGl œaïr$WtS Mures avec raisins , Cobp Quatre fruits

. .. ., , . j . n i  de quatre  personnes. Bonpréviennent la cane, donnes t an d.nts une blancheur u ri
M
Um,ni

F
et bon8 gag( f .éclatante et one sensation de fraichear exquise. Vente AdrtESCr ofTrei 6t

B
r?(t .«u pi.x de fabrique 4 1054 rences fous G 2I4U L Pu-

LA GERBE D'OR, rue dB Lausanne, 33 bliciios 8.A..i.aa«aBae.

400 m", environ de (enStres sapin 36 mm,,]
pour appartements et fabriques, sont à sortit,!
livrables fia juillet 1»19.

Adresser oflres écrites à /Alfred KivaJ
entreprises de constructions , La ChanxJ
de-l' outli* . 3862-7141

[0: Ŵ artilicielles
V'f "i^ - ' S. première qualiti I

^̂ ;.- . • . ' • ". '- '. 1 en b o b : n c 3  de 1 Q , î

E. WâSSBÉR S. K MoiifJ
A vendre bel immeuble I

situé au milieu dc la Grand'rue et de la rue 1
de la Siongt-, à Bulle, comprenant :
. Appartements avec vérandas, salles de 1
bains ;

Bureaux, magasins, ateliers, ainsi 1
que le renommé

CAFÉ DU COMMERCE
avec caves voûtées, cours ct jardins.

Les offres sont reçues jusqu 'au samîdi, 7 juin
prochain , par le propriétaire, M. Mtlller-
Chiffelle, à Fribourg:.

MU MlMfSAlB WUKBLLE

Btjlvana
„L'eau do table parfaite11

Concessionnaire : Jean MGYKK. IS , rue dt l'in-
dusln'j, PéT-rtir . -.. FRIBODBG. T-: '.. 1.73.

Enchères publiques
Les héritiers d* fen Emile HAYOZ exposeront ra

vente, v»« voie d'enthire» pnbliqnta , le» ITWMHVJJ"¦ •¦.c l ' : .  ,\ : . .;-.: poaséda '.tdini la commune de BELFAUX
comprenant ;

l'ÂUBERGE DU MODTON
Efsblistemtnt di graade et ancienne renommée, avw

oï«n.enia, nagjsin , cave, ca(d-re»(anrant , \iu dJ
inities , jardin , pavillon , ainsi qae tontes «s» dèfin-
lances et appartenances.
Par sa situation, an cûntr». da village, et au bord Ja

a roule cantonale, cet étaMûsïment o0re à tont pr-
ieur s trieux une clienièle assorte.

Lea condilions de mises seront lues avant les «n-
hére« , qui seront ouvert's le je uti l  5 Juin 191 •¦

k S heaiea après midi, dant nne tatle partioa-
ière dud.t eublisssment, i, B£_LFAVX.
3145 f.«. HArtllers.


